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Éditorial  
 
Voici le numéro 5 7 de notre revue départementale Ìȭ%ÆÆÒÁÉÅȢ 
 

Le sommaire est riche : 

¶ Olivier nous propose un article sur les bruants, parfois difficiles à identifier correctement. 

¶ Comme chaque année depuis 2015, le groupe |ÄÉÃÎîÍÅ nous donne un résumé du rapport 
annuel des actions du programme de sauvegarde local, 

¶ Avec, en sus, un additif sur un de ces oiseaux bizarres qui est parti en Norvège ! 

¶ Vanessa nous fait découvrir un second couple de Goélands leucophées à Lyon intra -muros. 

¶ La chronique des oiseaux rares de ce printemps rapporte aussi des observations étonnantes, 
comme de gros passages de chevaliers, et avec, en prime, un second Faucon sacre et un 
probable Goéland de la Baltique. 

 

 

Profitons de ces belles observations pour nous réjouir de notre passion pour la Nature. 
Même si on a tous un peu le sentiment ÑÕȭÉÌ Ù Á ÄÅ ÍÏÉÎÓ ÅÎ ÍÏÉÎÓ ÄȭÏÉÓÅÁÕØȟ ÅÎ ÐÁÒÔÉÃÕÌÉÅÒ de petits 
passereaux en régression presque partout ! On en connaît les causes, pesticides, urbanisation, 
pollution,  trafics, chats, chocs sur nos vitres et nos routes. 
%Ô ÌȭÏÎ ÓÅ ÓÅÎÔ ÐÁÒÆÏÉÓ ÉÍÐÕÉÓÓÁÎÔ Û ÌÅÓ ÃÏÍÂÁÔÔÒÅ ! 
  

Nos associations mènent une lutte permanente pour faire avancer les dossiers de protection, mais 
nous-mêmes, individuellement, sommes aussi acteurs pour cette protection, tout en étant nous-
mêmes causes de ces régressions. Si !... Même des petits gestes du quotidien peuvent être nocifs ; on 
se dit que ÃÅ ÎȭÅÓÔ ÐÁÓ ÇÒÁÎÄ-choseȟ ÑÕÅ ÃȭÅÓÔ ÎïÇÌÉÇÅÁÂÌÅȟ ÑÕȭÏÎ ÎȭÅÓÔ ÐÁÓ ÖÒÁÉÍÅÎÔ ÒÅÓÐÏÎÓÁÂÌÅ !... Mais 
si !... Comme le disait déjà Voltaire : 

Dans une avalanche, 
chaque flocon pense 

qÕȭÉÌ ÎȭÅÓÔ ÐÁÓ ÒÅÓÐÏÎÓÁÂÌÅ !... 
 

Mais gardons Ìȭespoir que nos enfants pourront encore admirer la faune sauvage, dans un monde peut-
ðÔÒÅ ÍÅÉÌÌÅÕÒ ÑÕÅ ÃÅÌÕÉ ÄȭÁÕÊÏÕÒÄȭÈÕÉȣ 
 

Imagine, imagine, 
Pour demain, j'imagine 
Un monde qui rimerait avec toi et moi. 
ȣ Au-delà de la peine, 
J'imagine, mon amour,  
que viendra notre tour  
en des jours meilleurs. 
Et si on rêvait encore une fois, 
Imagine, imagine 
Tout ce qu'on pourrait tisser, toi et moi, 
Un monde plus doux  
Que celui-ÌÛȣ 
                                    Zaz ɀ Imagine 2021 

 
 

Un grand merci à tous les rédacteurs et aux relecteurs-correcteurs. Merci aussi à tous les contributeurs 
de la base de données Visionature ÑÕÉ ÐÅÒÍÅÔÔÅÎÔ ÄÅ ÂïÎïÆÉÃÉÅÒ ÄȭÕÎ ÓÕÐÐÏÒÔ ÄȭÉÎÆÏÒÍÁÔÉÏÎÓ ÔÒîÓ 
précieuses dans lequel on peut puiser pour la rédaction ÄȭÁÒÔÉÃÌÅÓ ÔÒîÓ ÄÏÃÕÍÅÎÔïÓȢ  
Bonne lecture à tous ! 
 
 

                                                                                                 Le Rédacteur en chef 
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Introduction  
,Å ÄïÐÁÒÔÅÍÅÎÔ ÄÕ 2ÈĖÎÅ ÅÔ ÌÁ -ïÔÒÏÐÏÌÅ ÄÅ ,ÙÏÎ ÁÃÃÕÅÉÌÌÅÎÔ Ϋήβ ÅÓÐîÃÅÓ ÄȭÏÉÓÅÁÕØ ÎÉÃÈÅÕÒÓ ÓÕÒ ÌÅÓ 
230 régulières observables (TISSIER, in litt .). Parmi celles-ci, la famille des embérizidés (famille des 
bruants) présente 8 espèces, dont 5 espèces ayant un statut de nicheur, 1 hivernante très rare et 2 
ÍÉÇÒÁÔÒÉÃÅÓȟ ÄÏÎÔ ÕÎÅ ÔÒîÓ ÒÁÒÅ ÅÔ ÐÏÓÓÉÂÌÅÍÅÎÔ ÅÓÔÉÖÁÎÔÅȢ #ÅÔ ÅÎÓÅÍÂÌÅ ÓȭÉÎÓÃÒÉÔ ÐÁÒÍÉ ÌÅÓ Ϋΰ ÅÓÐîÃÅÓ 
ÄÅ ÂÒÕÁÎÔÓ ÑÕÉ ÓÏÎÔ ÓÕÓÃÅÐÔÉÂÌÅÓ ÄȭðÔÒÅ ÏÂÓÅÒÖïÓ ÅÎ &ÒÁÎÃÅ ɉ#!&ȟ άΪάΪɊ ÄÏÎÔ Ϋή ÅÎ ÃÁÔïÇÏÒÉÅ ! ɉespèces 
prïÓÅÎÔÅÓ Û ÌȭïÔÁÔ ÓÁÕÖÁÇÅ ÅÎ &ÒÁÎÃÅ ÍïÔÒÏÐÏÌÉÔÁÉÎÅ Ù ÃÏÍÐÒÉÓ ÌÁ ÆÒÁÎÇÅ ÍÁÒÉÔÉÍÅ ɉ:ÏÎÅ OÃÏÎÏÍÉÑÕÅ 
%ØÃÌÕÓÉÖÅɊȟ ÏÂÓÅÒÖïÅÓ ÁÕ ÍÏÉÎÓ ÕÎÅ ÆÏÉÓ ÄÅÐÕÉÓ ίηγή ÅÔ ÄÏÎÔ ÌȭÏÒÉÇÉÎÅ ÎÁÔÕÒÅÌÌÅ ÅÓÔ ÃÏÎÓÉÄïÒïÅ ÃÏÍÍÅ ÌÁ 
plus probable au moins pour un individu) et 2 en catégorie B (ÅÓÐîÃÅÓ ÏÂÓÅÒÖïÅÓ Û ÌȭïÔÁÔ ÓÁÕÖÁÇÅ ÓÕÒ ÌÁ 
ÍðÍÅ ÁÉÒÅ ÇïÏÇÒÁÐÈÉÑÕÅȟ ÍÁÉÓ ÑÕÉ ÎȭÏÎÔ ÐÁÓ ïÔï ÒÅÖÕÅÓ ÄÅÐÕÉÓ ίηγή). 
Source : https://crbpo.mnhn.fr/spip.php?article154 . 
 

Sur ces 16 taxons, 7 sont considérés comme nicheurs pour la période 2005-2012 (ISSA & MULLER, 
2015) : Bruant proyer Emberiza calandra Linnaeus (L.) 1758 ; Bruant jaune Emberiza citrinella L. 1758 ; 
Bruant fou Emberiza cia L. 1766 ; Bruant ortolan Emberiza hortulana L. 1758 ; Bruant zizi Emberiza 
cirlus L. 1766 ; Bruant mélanocéphale Emberiza melanocephala Scopoli 1769 ; Bruant des roseaux 
Emberiza schoeniclus L. 1758. 
 

Le département du Rhône et la Métropole de Lyon comptent donc 5 espèces nicheuses sur les 7 nichant 
ÅÎ &ÒÁÎÃÅȢ 3ÕÒ ÃÅÓ α ÅÓÐîÃÅÓȟ ÔÒÏÉÓ ÄȭÅÎÔÒÅ ÅÌÌÅÓȟ ÅÎ ÃÅ ÑÕÉ ÃÏÎÃÅÒÎÅ ÌÅÓ ÆÅÍÅÌÌÅÓ ÅÔ ÌÅÓ ÊÕÖïÎÉÌÅÓȟ 
présentent des plumages qui se ressemblent et qui peuvent prêter parfois à confusion ; deux espèces 
communes, le Bruant jaune et le Bruant zizi, et une espèce plus rare, le Bruant mélanocéphale, dont 
la troisième et plus récente observation connue a été réalisée le 2 juin 2021 à Genas (TISSIER et LE 
COMTE https://www.faune -rhone.org/   ; TISSIER, 2021).  
 

La finalité de cette note est de faire un petit rappel sur les caractéristiques des plumages de ces oiseaux 
qui sont parmi les plus jolis passereaux que nous pouvons observer facilement dans nos contrées et 
sous nos latitudes. Après avoir présenté leur situation actuelle, nous décortiquerons les plumages de 
ces trois espèces pour arriver, lorsque cela est possible, à mettre en évidence les points de vigilance et 
ÌÅÓ ÃÒÉÔîÒÅÓ ÐÒïÆïÒÅÎÔÉÅÌÓ Û ÏÂÓÅÒÖÅÒ ÁÆÉÎ ÄȭïÖÉÔÅÒ ÄÅÓ ÅÒÒÅÕÒÓ ÄÅ ÄïÔÅÒÍÉÎÁÔÉÏÎȢ %ÎÆÉÎȟ ÓÉ ÃÅÌÁ ÓȭÁÖîÒÅ 
utile pour éviter les confusions et dans la mesure où cela sera possible, nous prendrons en 
ÃÏÎÓÉÄïÒÁÔÉÏÎ ÄÅÓ ïÌïÍÅÎÔÓ ÄÅÓ ÍÕÅÓ ÄÅÓ ÐÌÕÍÁÇÅÓ ÅÎ ÎÏÕÓ ÁÐÐÕÙÁÎÔ ÓÕÒ ÌȭÏÕÖÒÁÇÅ ÄÅ $515%4 ÅÔ 
REEBER (2019). 
 

Matériel et méthodes  
Organisation et moyens  
.ÏÕÓ ÁÖÏÎÓ ÌÁÎÃïȟ ÐÁÒ ÌȭÉÎÔÅÒÍïÄÉÁÉÒÅ ÄÕ ÒïÄÁÃÔÅÕÒ ÅÎ ÃÈÅÆ ÄÅ ÌÁ ÒÅÖÕÅȟ ÕÎ ÁÐÐÅÌ Û ÅÎÖÏÉ ÄÅ 
photographies des espèces concernées, ce qui nous a permis de recueillir 29 clichés de différents 
ornithologues français. Par ailleurs, FranëÏÉÓ $%3"/2$%3 ÎÏÕÓ Á ÄÏÎÎï ÌȭÁÕÔÏÒÉÓÁÔÉÏÎ ÄȭÕÔÉÌÉÓÅÒ Û 
ÎÏÕÖÅÁÕ ÌÁ ÐÌÁÎÃÈÅ ÄÅ ÄïÔÅÒÍÉÎÁÔÉÏÎ ÄÅ ÃÅÓ ÅÓÐîÃÅÓ ÑÕȭÉÌ Á ÄÅÓÓÉÎïÅ ÅÔ ÐÕÂÌÉïÅ ÅÎ άΪΪή ɉ$515%4 Ǫ 
$%3"/2$%3ɊȢ %ÎÆÉÎȟ ÐÏÕÒ ÃÏÍÐÌïÔÅÒ ÃÅÓ ÒÁÐÐÅÌÓ ÄȭÉÄÅÎÔÉÆÉÃÁÔÉÏÎȟ ÎÏÕÓ ÎÏÕÓ ÓÏÍÍÅÓ ïÇÁÌÅÍÅÎÔ 
appuyés sur la mue des oiseaux (DUQUET & REEBER, 2019).  

3ÔÁÔÕÔÓ ÌÏÃÁÕØ ÅÔ ÒÁÐÐÅÌÓ ÓÕÒ ÌȭÉÄÅÎÔÉÆÉÃÁÔÉÏÎ ÖÉÓÕÅÌÌÅ ÄÅÓ ÔÒÏÉÓ 
espèces de bruants à dominante jaune dans le Rhône et la 

Métropole de Lyon  : Bruant zizi Emberiza cirlus , Bruant jaune 
Emberiza citrinella  et Bruant mélanocéphale Emberiza 

melanocephala , cri tères diagnostiques et points de vigilance  
 

Olivier IBORRA  

https://crbpo.mnhn.fr/spip.php?article154
https://www.faune-rhone.org/index.php?m_id=94&p_c=1&p_cc=-1&sp_tg=1&sp_DChoice=all&sp_DFrom=05.06.2022&sp_DTo=05.06.2022&sp_DSeasonFromDay=1&sp_DSeasonFromMonth=1&sp_DSeasonToDay=31&sp_DSeasonToMonth=12&sp_DOffset=5&sp_SChoice=species&speciesFilter=Bruant+&sp_S=523&sp_Cat%5Bnever%5D=1&sp_Cat%5Bveryrare%5D=1&sp_Cat%5Brare%5D=1&sp_Cat%5Bunusual%5D=1&sp_Cat%5Bescaped%5D=1&sp_Cat%5Bcommon%5D=1&sp_Cat%5Bverycommon%5D=1&sp_Family=1&sp_PChoice=canton&sp_cC=1&sp_cCO=0&sp_CommuneCounty=70&sp_Commune=28534&sp_Info=&sp_P=0&sp_Grid_Info=&sp_Grid=0&sp_Polygon=&sp_PolygonSaveName=&sp_AltitudeFrom=140&sp_AltitudeTo=1008&sp_CommentValue=&sp_OnlyAH=0&sp_Ats=-00000&sp_project=&sp_OnlyStoc=&sp_frmListType=&sp_FChoice=list&sp_FDisplay=DATE_PLACE_SPECIES&sp_DFormat=DESC&sp_FOrderListSpecies=ALPHA&sp_FListSpeciesChoice=DATA&sp_DateSynth=05.06.2022&sp_FOrderSynth=ALPHA&sp_FGraphChoice=DATA&sp_FGraphFormat=auto&sp_FAltScale=250&sp_FAltChoice=DATA&sp_FMapFormat=none&submit=Chercher
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!ÖÁÎÔ ÄÅ ÒÅÎÔÒÅÒ ÄÁÎÓ ÌÅÓ ïÌïÍÅÎÔÓ ÄÅ ÒÁÐÐÅÌ ÄȭÉÄÅÎÔÉÆÉÃÁÔÉÏÎȟ ÅÔ Û ÐÁÒÔÉÒ ÄÅ ÄÏÃÕÍÅÎÔÓ ÃÁÒÔÏÇÒÁÐÈÉÑÕÅÓ 
ÐÒÏÖÅÎÁÎÔ ÄÅ Ìȭ%""! ά ɉάΪάΪɊ ÅÔ ÄÕ ÓÉÔÅ Visionature, nous allons rapidement faire le point, à ces deux 
écheÌÌÅÓ ÇïÏÇÒÁÐÈÉÑÕÅÓȟ ÓÕÒ ÌÁ ÒïÐÁÒÔÉÔÉÏÎ ÅÔ ÌȭÁÉÒÅ ÄÅ ÎÉÄÉÆÉÃÁÔÉÏÎ ÄÅ ÃÅÓ ÄÅÕØ ÅÓÐîÃÅÓȢ 0ÏÕÒ ÌÅ "ÒÕÁÎÔ 
ÍïÌÁÎÏÃïÐÈÁÌÅȟ ÄȭÏÂÓÅÒÖÁÔÉÏÎ ÁÃÃÉÄÅÎÔÅÌÌÅ ÄÁÎÓ ÌÅ 2ÈĖÎÅȟ ÓÅÕÌÅ ÓÁ ÒïÐÁÒÔÉÔÉÏÎ ÇïÎïÒÁÌÅ ÓÅÒÁ ÒÁÐÐÅÌïÅ 
(figure n°10). 
 

Situation des trois espèces dans le Rh ône et la Métropole de Lyon  
 

Bruant jaune Emberiza citrinella , L. 1758 

 
Figure n°1 : carte de la répartition de l'abondance d'Emberiza citrinella dans le Paléarctique occidental pour la 
période 2010-2020. https://ebba2.info/maps/  

 
!ÂÓÅÎÔ Äȭ!ÆÒÉÑÕÅ ÄÕ .ÏÒÄȟ ÌÅ ÎÏÒÄ Äe la péninsule ibérique est sa limite méridionale de répartition. 
Bien présent au Royaume-Uni, celui-ci marque sa limite ouest de répartition dans le Paléarctique 
ÏÃÃÉÄÅÎÔÁÌȢ )Ì ÒÅÍÏÎÔÅ ÁÕØ ÃÏÎÆÉÎÓ ÄÅ ÌÁ 3ÃÁÎÄÉÎÁÖÅ ÅÔ ÓȭïÔÅÎÄ ÊÕÓÑÕȭÛ Ìȭ/ÕÒÁÌ ÐÏÕÒ ÓÁ ÌÉÍÉÔÅ ÖÅÒÓ ÌȭÅÓÔ 
(figure n°1).  
3Á ÒÅÐÒÏÄÕÃÔÉÏÎ ÅÓÔ ÄÅÎÓÅ ÅÔ ÅÎ ÎÏÙÁÕ ÄÁÎÓ ÔÏÕÔÅ Ìȭ%ÕÒÏÐÅ ÄÅ Ìȭ/ÕÅÓÔȢ %ÌÌÅ ÅÓÔ ÐÌÕÓ ÃÌÁÉÒÓÅÍïÅ ÄÁÎÓ ÌÁ 
ÐïÎÉÎÓÕÌÅ ÓÃÁÎÄÉÎÁÖÅ ÅÔ ÓȭïÃÌÁÉÒÃÉÔ ÅÎ ÎÏÙÁÕØ ïÐÁÒÓ ÄÅ ÍÏÉÎÄÒÅ ÄÅÎÓÉÔï ÖÅÒÓ ÌȭÅÓÔȟ ÌÅ ÂÁÓÔÉÏÎ ÄÅ 
nidification se situant dans ÌÅÓ ÐÁÙÓ Äȭ%ÕÒÏÐÅ ÃÅÎÔÒÁÌÅ ɉÆÉÇÕÒÅ ÎТάɊȢ 
 

 
Figure n°2 ȡ ÃÁÒÔÅ ÄÅ ÌÁ ÒïÐÁÒÔÉÔÉÏÎ ÄÅ ÌÁ ÎÉÄÉÆÉÃÁÔÉÏÎ ÄȭEmberiza citrinella dans le Paléarctique 
occidental pour la période 2010-2020. https://ebba2.info/maps/  

https://ebba2.info/maps/
https://ebba2.info/maps/


,ȭ%&&2!)% n°57 LPO-Rhône                                          6      

La répartition des observations du Bruant jaune en région lyonnaise de 1982 à 2022 (40 années 
ÄȭÏÂÓÅÒÖÁÔÉÏÎÓȟ ÆÉÇÕÒÅ ÎТέɊ ÔÒÁÄÕÉÔ ÂÉÅÎ ÁÕ ÎÉÖÅÁÕ ÌÏÃÁÌ ÃÅ ÑÕÉ ÅÓÔ ÏÂÓÅÒÖï ÐÌÕÓ ÌÁÒÇÅÍÅÎÔ ÄÁÎÓ ÌÅ 
Paléarctique. Il est présent partout dans le territoire. Bien que présent en plaine et se mélangeant en 
hiver dans les groupes plurispécifiques de fringilles et autres bruants, il apprécie cependant davantage, 
ÅÎ ÐïÒÉÏÄÅ ÄÅ ÒÅÐÒÏÄÕÃÔÉÏÎȟ ÌÅÓ ÍÉÌÉÅÕØ ÄȭÁÌÔÉÔÕÄÅ ÃÏÌÌÉÎïÅÎÓ ÉÎÔÅÒÍïÄÉÁÉÒÅÓ ÃÏÍÐÒÉÓ ÅÎÔÒÅ ΰΪΪ ÅÔ αΪΪ 
mètres. #ÅÓ ÔÒÁÎÃÈÅÓ ÄȭÁÌÔÉÔÕÄÅ ÒÅÇÒÏÕÐÅÎÔ ÌÁ ÍÁÊÏÒÉÔï ÄÅÓ ÏÂÓÅÒÖÁÔÉÏÎÓ ɉίή Гȟ . К Ϋαΰαȟ ÆÉÇÕÒÅ ÎТήɊȢ  
#ÅÃÉ ÓȭÅØÐÌÉÑÕÅ ÐÁÒÃÅ ÑÕȭÉÌ ÎȭÁÐÐÒïÃÉÅ ÐÁÓ ÌÅÓ ÆÏÒðÔÓ ÃÏÍÐÁÃÔÅÓȟ ÌÅÕÒ ÐÒïÆïÒÁÎÔ ÌÅÓ ÅÓÐÁÃÅÓ ÄïÇÁÇïÓ ÁÖÅÃ 
des lisières, des clairières et des taillis clairs (GÉR/5$%4ȟ ΫγβΪɊ ÅÔ ÄÅÓ ÒïÓÉÄÕÓ ÄÅ ÂÏÃÁÇÅ ÑÕÅ ÌȭÏÎ 
rencontre davantage à cet étage dans notre région (TISSIER, 2017 ; LE COMTE & TISSIER, 2019).  

 

 
Figure n°3 ȡ ÃÁÒÔÏÇÒÁÐÈÉÅ ÄÅÓ ÏÂÓÅÒÖÁÔÉÏÎÓ ÄȭEmberiza citrinella dans le Rhône et la Métropole de Lyon dans la 
base Visionature entre 1982 et 2022, source https://www.faune -rhone.org/  

 

 
Figure n°4 : répartition altiÔÕÄÉÎÁÌÅ ÄÅÓ ÏÂÓÅÒÖÁÔÉÏÎÓ ÄȭEmberiza citrinella par tranche de 100 mètres dans 
le Rhône et la Métropole de Lyon de 1982 à 2022. Source : https://www.faune -rhone.org/  

https://www.faune-rhone.org/
https://www.faune-rhone.org/
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Bruant zizi Emberiza cirlus  L. 1766 

 
Figure n°5 : carte de la répartition de l'abondance d'Emberiza cirlus dans le Paléarctique occidental pour la 
période 2010-2020. Source : https://ebba2.info/maps/  

 

 
Figure n°6 : carte de la ÒïÐÁÒÔÉÔÉÏÎ ÄÅ ÌÁ ÎÉÄÉÆÉÃÁÔÉÏÎ ÄȭEmberiza cirlus dans le Paléarctique occidental pour la 
période 2010-2020. Source : https://ebba2.info/maps/  

 

!ÂÓÅÎÔÅ Äȭ!ÆÒÉÑÕÅ ÄÕ .ÏÒÄ ïÇÁÌÅÍÅÎÔȟ ÓÁ ÒïÐÁÒÔÉÔÉÏÎ ÍïÒÉÄÉÏÎÁÌÅ ÃÏÍÐÌîÔÅ ÃÅÌÌÅ ÄÅ ÌȭÅÓÐîÃÅ 
ÐÒïÃïÄÅÎÔÅȢ ; ÌȭïÃÈÅÌÌÅ ÄÕ 0ÁÌïÁÒÃÔÉÑÕÅȟ ÓÁ ÒïÐÁÒÔÉÔÉÏÎ ÅÓÔ ÍÁÒÑÕïÅ par son occupation complète des 
ÐïÎÉÎÓÕÌÅÓ ÉÂïÒÉÑÕÅȟ ÉÔÁÌÉÅÎÎÅ ÅÔ ÇÒÅÃÑÕÅȢ 3Á ÒïÐÁÒÔÉÔÉÏÎ ÓȭïÔÉÏÌÅ ÁÕ ÓÕÄ-ÅÓÔ ÖÅÒÓ Ìȭ!ÎÁÔÏÌÉÅȟ ÅÎ 4ÕÒÑÕÉÅȟ 
ÅÔ ÓȭïÔÉÒÅ ÊÕÓÑÕȭÁÕØ ÃÏÎÆÉÎÓ ÄÅ ÌÁ ÍÅÒ .ÏÉÒÅȢ ,Á ÐïÎÉÎÓÕÌÅ ÂÒÅÔÏÎÎÅ ÍÁÒÑÕÅ ÓÁ ÌÉÍÉÔÅ ÏÃÃÉÄÅÎÔÁÌÅ ÄÅ 
répartition dans ÌÅ 0ÁÌïÁÒÃÔÉÑÕÅ ÏÃÃÉÄÅÎÔÁÌȟ ÐÕÉÓÑÕȭÉÌ ÅÓÔ ÁÂÓÅÎÔ ÄÕ 2ÏÙÁÕÍÅ-Uni où une population 
clairsemée est toutefois en augmentation  dans le sud-ouest (Jonathan JACK in litt .). Au nord, sa limite 
ÓÅÐÔÅÎÔÒÉÏÎÁÌÅ ÎÅ ÄïÐÁÓÓÅ ÇÕîÒÅ ÌÅÓ !ÒÄÅÎÎÅÓ ÐÕÉÓÑÕȭÉÌ ÅÓÔ ÁÂÓÅÎÔ ÄÅ Belgique et des Pays-Bas ainsi 
ÑÕÅ ÄȭÕÎÅ ÇÒÁÎÄÅ ÐÁÒÔÉÅ ÄÅ Ìȭ!ÌÌÅÍÁÇÎÅ ɉÆÉÇÕÒÅ ÎТίɊȢ  
Ses bastions de reproduction sont le nord-ÏÕÅÓÔ ÄÅ ÌÁ ÐïÎÉÎÓÕÌÅ ÉÂïÒÉÑÕÅȟ ÌÁ &ÒÁÎÃÅȟ Ìȭ)ÔÁÌÉÅ ÅÔ ÌÁ ÐÁÒÔÉÅ 
occidentale médiane de la Grèce (figure n°6).  
 

En région lyonnaÉÓÅȟ ÌȭÅÓÐîÃÅ ÅÓÔ ÃÏÍÍÕÎÅ Ƞ ÃȭÅÓÔ ÕÎ ÄÅÓ ÂÒÕÁÎÔÓ ÑÕÅ ÌȭÏÎ ÒÅÎÃÏÎÔÒÅ ÌÅ ÐÌÕÓ ÆÁÃÉÌÅÍÅÎÔ 
ÅÎ ÔÏÕÔÅ ÓÁÉÓÏÎȟ ÓÉ ÌȭÏÎ Ù ÐÒðÔÅ ÁÔÔÅÎÔÉÏÎȢ ,Á ÆÉÇÕÒÅ ÎТα ÍÏÎÔÒÅ ÕÎÅ ÒïÐÁÒÔÉÔÉÏÎ ÂÅÁÕÃÏÕÐ ÐÌÕÓ ÌÁÒÇÅ ÑÕÅ 
celle du Bruant jaune. Forte de plus de 11000 observations en 40 ans, plus de 300 observations par an 
ÓÏÎÔ ÉÎÃÒïÍÅÎÔïÅÓ ÄÁÎÓ ÌÁ ÂÁÓÅ ÐÏÕÒ ÃÅÔÔÅ ÅÓÐîÃÅȟ ÓÏÉÔ ί ÆÏÉÓ ÐÌÕÓ ÄȭÏÂÓÅÒÖÁÔÉÏÎÓ ÄÅ "ÒÕÁÎÔ ÚÉÚÉ ÑÕÅ ÄÅ 
Bruant jaune.  

https://ebba2.info/maps/
https://ebba2.info/maps/
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Figure n°7 ȡ ÃÁÒÔÏÇÒÁÐÈÉÅ ÄÅÓ ÏÂÓÅÒÖÁÔÉÏÎÓ ÄȭEmberiza cirlus dans le Rhône et la Métropole de Lyon entre 1982 et 
2022. Source : https://www.faune -rhone.org/  

 

 
Figure n°8 : répartition altitudinale des observatiÏÎÓ ÄȭEmberiza cirlus par tranche de 100 mètres dans le 
Rhône et la Métropole de Lyon de 1982 à 2022. Source : https://www.faune -rhone.org/  

 
#Å ÃÏÎÓÔÁÔ ÓȭÅØÐÌÉÑÕÅ ÐÁÒ ÔÒÏÉÓ ïÌïÍÅÎÔÓȢ )Ì ÁÐÐÒïÃÉÅ ÅÎ ÐÁÒÔÉÃÕÌÉÅÒȟ ÌÅÓ ÈÁÉÅÓȟ ÌÅÓ ÐÅÔÉÔÓ ÂÏÑÕÅÔÅÁÕØ ÅÔ 
le vignoble, sa grande préférence allant aux parties basses des piémonts de la plaine et au bas des 
versants (GÉROUDET, op. cit.). La très grande majorité (70 %) des 11293 observations recensées dans 
ÌÁ ÂÁÓÅ ÄÅ ÄÏÎÎïÅÓ ÅÓÔ ÒïÁÌÉÓïÅ ÄÁÎÓ ÌÅÓ ÔÒÁÎÃÈÅÓ ÄȭÁÌÔÉÔÕÄÅ ÄÅÓ ïÔÁÇÅÓ ÐÌÁÎÉÔÉÁÉÒÅÓ ÅÔ ÄÕ ÂÁÓ ÄÅ ÌȭïÔÁÇÅ 
collinéen entre 200 et 400 mètres (N = 7959, figure n°8).  
3ÁÎÓ ÓȭÁÖÁÎÃÅÒ ÄÅ ÍÁÎÉîÒÅ ÔÒÁÎÃÈïÅȟ ÓÁ ÒïÐÁÒÔÉÔÉÏÎ ÃÏÍÐÌîÔÅ ÃÅÌÌÅ ÄÕ "ÒÕÁÎÔ ÊÁÕÎÅ ÌÏÒÓÑÕÅ ÌȭÏÎ 
ÃÏÍÐÁÒÅ ÌÅÓ ÆÉÇÕÒÅÓ ÎТέ ÅÔ αȢ #ȭÅÓÔ ÅÎ ÐÁÒÔÉÅ ÐÏÕÒ ÃÅÌÁ ÑÕȭÉÌ ÅÓÔ ÎïÃÅÓÓÁÉÒÅ ÄȭïÖÉÔÅÒ ÄÅ ÌÅÓ ÃÏÎÆÏÎÄÒÅȢ 
Comme le mentionnent LE COMTE & TISSIER (op. cit.), il est présent partout, sauf dans les villes, à 
une nuance près, sa quasi absence des forêts compactes du nord-ouest (Haut-Beaujolais, figure n°7). 

https://www.faune-rhone.org/
https://www.faune-rhone.org/
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Bruant mélanocéphale Emberiza melanocephala , Scopoli 1769 

 
Figure n°9 : carte de la répartition de l'abondance d'Emberiza melanocephala dans le Paléarctique occidental 
pour la période 2010 - 2020. Source : https://ebba2.info/maps/  

 
Accidentel en France, il est de répartition moyen-orientale, puisque sa répartition entoure la mer Noire 
ɉÆÉÇÕÒÅ ÎТγɊȢ )Ì ÎȭÙ Á ÑÕÅ ÔÒÏÉÓ ÃÉÔÁÔÉÏÎÓ ÄÅ ÌȭÅÓÐîÃÅ ÄÁÎÓ ÌÅ 2ÈĖÎÅ ÅÔ ÌÁ -ïÔÒÏÐÏÌÅ ÄÅ ,ÙÏÎȢ 
 

,ȭÉÄÅÎÔÉÆÉÃÁÔÉÏÎ ÅÔ ÓÅÓ ÄÉÆÆÉÃÕÌÔïÓ ïÖÅÎÔÕÅÌÌÅÓ   
Nous allons maintenant faire un rappel, espèce par espèce, en fonction des plumages des différentes 
parties du corps (tête, corps (dessus et dessous), pattes et queue), des critères diagnostiques, par 
ÏÂÓÅÒÖÁÔÉÏÎ ÖÉÓÕÅÌÌÅȟ ÐÏÕÒ ÌȭÉÄÅÎÔÉÆÉÃÁÔÉÏÎ ÄÅ ÃÅÓ ÅÓÐîÃÅÓȟ Ån particulier Bruant jaune et Bruant zizi, qui 
ÓÏÎÔ ÌÅÓ ÐÌÕÓ ÃÏÍÍÕÎÅÓ ÌÏÃÁÌÅÍÅÎÔȢ 2ÁÐÐÅÌÏÎÓ ÓÉÍÐÌÅÍÅÎÔ ÑÕÅȟ ÌÏÒÓÑÕÅ ÌȭÏÎ Á ÕÎ ÄÏÕÔÅ ÓÕÒ ÕÎÅ 
ÉÄÅÎÔÉÆÉÃÁÔÉÏÎȟ ÉÌ ÅÓÔ ÎïÃÅÓÓÁÉÒÅ ÄÅ ÓȭÁÐÐÕÙÅÒ ÓÕÒ ÁÕ ÍÏÉÎÓ ÔÒÏÉÓ ÃÒÉÔîÒÅÓȟ ÅÎ ÆÏÎÃÔÉÏÎ ÄÅÓ ÃÏÎÄÉÔÉÏÎÓ ÄÅ 
ÌȭÏÂÓÅÒÖÁÔion et de sa durée. Enfin, ce sont des passereaux et, pour chacune des espèces, les chants et 
les cris, donc les contacts auditifs, sont spécifiques et ce sont eux qui apportent bien souvent la 
détermination définitive. Très souvent, le contact auditif est déterminant, car le chant à lui seul et 
ÐÁÒÆÏÉÓ ÌÅ ÃÒÉ ÐÅÒÍÅÔÔÅÎÔ ÌÁ ÄïÔÅÒÍÉÎÁÔÉÏÎ ÓÁÎÓ ÒÉÓÑÕÅ ÄȭÅÒÒÅÕÒȢ 

 
Critères diagnostiques visuels pour le Bruant jaune Emberiza citrinella   

 

     
Photos n°1 et 2 : Emberiza citrinella mâle adulte (Jean-Paul QUINOT) ; femelle adulte (Loïc LE COMTE). Noter le croupion 
roux pour les deux sexes, le bec gris et la longue queue. 

 

https://ebba2.info/maps/
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Le dimorphisme sexuel est marqué chez les adultes, comme le montrent les deux photos précédentes. 
Tête : jaune vif citron chez le mâle avec un léger masque foncé ; plus terne chez la femelle, cependant 
ÌÅ ÐÏÕÒÔÏÕÒ ÄÅ ÌȭĞÉÌ ÅÔ ÌÅÓ ÊÏÕÅÓ ÁÐÐÁÒÁÉÓÓÅÎÔ ÐÌÕÓ ÆÏÎÃïÓȢ "ÅÃ ÃÏÎÉÑÕÅ ÇÒÉÓȢ 
Corps : croupion roux aussi bien chez le mâle que chez la femelle, celle-ci présentant généralement 
un dessous jaunâtre forment strié (DUQUET, op. cit.).  
Pattes : teinte rosé pâle, pas de critères diagnostiques sur cette partie.  
Queue : longue, comme chez tous les bruants communs, le dessus des rectrices centrales est foncé, 
tirant sur le noÉÒ ÅÔȟ ÅÎ ÂÏÎÎÅÓ ÃÏÎÄÉÔÉÏÎÓ ÄȭÏÂÓÅÒÖÁÔÉÏÎȟ ÃÏÎÔÒÁÓÔÅ ÁÖÅÃ ÌÅÓ ÅØÔÅÒÎÅÓ ÑÕÉ ÐÒïÓÅÎÔÅÎÔ 
ÕÎ ÌÉÓÅÒï ÂÌÁÎÃ ÏÕ ÐÝÌÅ ÂÉÅÎ ÖÉÓÉÂÌÅȟ ÃÅ ÐÅÕÔ ðÔÒÅ ÕÎ ÃÒÉÔîÒÅ ÄȭÉÄÅÎÔÉÆÉÃÁÔÉÏÎȢ 
 

Juvénile : noter que le juvénile présente la gorge bien striée et un sourcil pâle en arriîÒÅ ÄÅ ÌȭĞÉÌ ÂÉÅÎ 
ÍÁÒÑÕïȟ ÁÉÎÓÉ ÑÕȭÕÎÅ ÃÁÌÏÔÔÅ ÓÔÒÉïÅ ÃÏÍÍÅ ÌÅ ÍÅÔ ÅÎ ïÖÉÄÅÎÃÅ ÌÁ ÐÈÏÔÏ ÎТέȢ 

  

 
Photo n°3 ȡ ÐÒÏÂÁÂÌÅ "ÒÕÁÎÔ ÊÁÕÎÅ ÊÕÖȢȟ ,ÏāÃ ,% #/-4%Ȣ #ÅÔÔÅ ÐÈÏÔÏ ÉÌÌÕÓÔÒÅ ÂÉÅÎ ÌÅÓ ÄÉÆÆÉÃÕÌÔïÓ ÄȭÉÄÅÎÔÉÆÉÃÁÔÉÏÎ ÄÅÓ ÊÕÖïÎÉÌÅÓȟ 
les fines stries du dessous font penser au B. zizi, mais la calotte rayée avec une ébauche de raie sommitale claire mène plutôt 
au B. jaune, de même que la coloration jaunâtre clair du ventre. 

 

Critères diagnostiques visuels pour le Bruant zizi Emberiza Cirlus   
 

 
Photo n°4 : Emberiza cirlus mâle adulte (Jean-Marie NICOLAS) 
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Le dimorphisme sexuel est marqué chez les adultes, sans doute encore plus que celui du Bruant 
jaune. Le mâle apparaît très coloré. 
Tête ȡ ÃÁÌÏÔÔÅ ÏÌÉÖÅȟ ÂÁÎÄÅ ÎÏÉÒÅ ÓÕÒ ÌȭĞÉÌȟ ÂÁÖÅÔÔÅ ÎÏÉÒÅ ÄÅ ÌÁ ÇÏÒÇÅ ; la femelle adulte ne présente pas 
ÄÅ ÂÁÖÅÔÔÅ ÎÏÉÒÅȟ ÌÁ ÃÏÌÏÒÁÔÉÏÎ ÄÕ ÐÌÕÍÁÇÅ ÊÁÕÎÅ ÅÓÔ ÐÌÕÓ ÔÅÒÎÅȟ ÌÅ ÔÒÁÉÔ ÎÏÉÒ ÓÕÒ ÌȭĞÉÌ ÅØÉÓÔÅ ÍÁÉÓ ÉÌ ÅÓÔ 
moins marqué et peut apparaître peu visible de loin. Bec conique gris. 
Corps : bande pectorale vert olive très marquée tranchant avec la bavette noire de la gorge au-dessus 
et avec le pamplemousse orange du haut du ventre en dessous, pour le mâle. Femelle très striée 
dessous, mais à stries moins larges que celles du B. jaune (photo n°6). Croupion gris en tous 
plumages, et non pas roux, diagnostique, mais pas toujours facile à voir (photo n°7). 
Pattes : teinte rosé pâle, pas de critères diagnostiques. 
Queue : longue, comme chez tous les bruants communs, les rectrices externes présentent un liseré 
blanc ou pâle bien visiblÅȢ #ÅÐÅÎÄÁÎÔȟ ÌÅÓ ÃÅÎÔÒÁÌÅÓ ÓÏÎÔ ÐÌÕÓ ÔÅÒÎÅÓȟ ÉÌ ÎȭÙ Á ÐÁÓ ÏÕ ÐÅÕ ÄÅ ÃÏÎÔÒÁÓÔÅ 
ÃÏÍÍÅ ÃÈÅÚ ÌȭÅÓÐîÃÅ ÐÒïÃïÄÅÎÔÅȢ 

 

Juvénile : noter que le juvénile est plus strié dessous que la femelle adulte, mais moins que celui du 
"ÒÕÁÎÔ ÊÁÕÎÅ ÅÔ ÑÕÅ ÓÅÓ ÄÅÓÓÉÎÓ ÓȭïÔÅÎÄÅÎÔ ÄÅ ÌÁ ÇÏÒÇÅ Û ÌÁ ÚÏÎÅ ÄȭÉÍÐÌÁÎÔÁÔÉÏÎ ÄÅÓ ÐÁÔÔÅÓȟ ÖÏÉÒÅ 
ÊÕÓÑÕȭÛ ÌÁ ÂÁÓÅ ÄÅÓ ÒÅÃÔÒÉÃÅÓ ÓÕÒ ÌÅ ÂÁÓ ÖÅÎÔÒÅ ɉ36%.33/. et al., 2015, photo n°5). Le sourcil pâle est 
ïÇÁÌÅÍÅÎÔ ÁÓÓÅÚ ÂÉÅÎ ÍÁÒÑÕï ÃÏÍÍÅ ÃÈÅÚ ÌÅ "ÒÕÁÎÔ ÊÁÕÎÅȢ ; ÍÏÉÎÓ ÄȭÕÎ ÅØÁÍÅÎ ÁÐÐÒÏÆÏÎÄÉȟ ÌÁ 
déteÒÍÉÎÁÔÉÏÎ ÅÔ ÄÏÎÃ ÌȭÁÔÔÒÉÂÕÔÉÏÎ ÄȭÕÎ ÊÕÖïÎÉÌÅ Û ÌȭÕÎÅ ÏÕ ÌȭÁÕÔÒÅ ÅÓÐîÃÅ ÐÅÕÔ ÓÁÎÓ ÄÏÕÔÅȟ ÅÎ 
ÐÒÅÍÉîÒÅ ÁÐÐÒÏÃÈÅȟ ÓȭÁÖïÒÅÒ ÄïÌÉÃÁÔÅ ÅÔ ÌÅ ÍÉÌÉÅÕ ÄÁÎÓ ÌÅÑÕÅÌ ÏÎ ÒïÁÌÉÓÅ ÌȭÏÂÓÅÒÖÁÔÉÏÎ ÄÏÉÔ ÖÒÁÉÍÅÎÔ 
être pris en compte, ainsi que, si possible, des éléments de coÎÔÁÃÔ ÁÕÄÉÔÉÆȢ ,Å ÃÒÏÕÐÉÏÎȟ ÓȭÉÌ ÅÓÔ ÖÉÓÉÂÌÅȟ 
est un élément déterminant ! 

 

 
Photo n°5 : Emberiza cirlus juvénile (Loïc LE COMTE).  

 

Critères diagnostiques Bruant mélanocéphale Emberiza melanocephala  
 

!ÂÓÅÎÃÅ ÄÅ ÐÈÏÔÏȢ %ÓÐîÃÅ ÁÃÃÉÄÅÎÔÅÌÌÅ ÅÔ ÄȭÏÂÓÅÒÖÁÔÉÏÎ ÒÁÒÅ ÅÎ ÒïÇÉÏÎ ÌÙÏÎÎÁÉÓÅȟ ÄȭÁÒÒÉÖïÅ ÒïÃÅÎÔÅ 
comme nicheur (3-4 couples) en France (FLITTI 2015 in ISSA & MULLER op.cit.).  
Le dimorphisme sexuel est marqué chez les adultes, cependant il paraît moindre que chez les deux 
espèces précédentes. 
Tête : tricolore, chez le mâle nuptial, la tête est encapuchonnée de noir qui tranche sur le jaune vif de 
ÌÁ ÇÏÒÇÅ ÅÔ ÌÅ ÒÏÕØ ÄÅ ÌÁ ÂÁÓÅ ÄÅ ÌÁ ÎÕÑÕÅ ÅÔ ÄÕ ÍÁÎÔÅÁÕȟ ÃÅ ÑÕÉ ÄÏÎÎÅ ÓÏÎ ÎÏÍ Û ÌȭÅÓÐîÃÅ ; la femelle 
adulte présente les mêmes caractéristiques en plus terne (SVENSSON et al., op. cit.). Bec gris. 
Corps : poitrail, ventre et sous caudales jaune vif chez le mâle ; jaune plus terne chez la femelle.  
Pattes : rose plus vif que chez les espèces précédentes, pas de critère diagnostique sur cette partie du 
corps.  
Queue : longue, uniforme entre verdâtre et brune.  
Juvénile ȡ ÐÁÓ ÄȭïÌïÍÅÎÔȢ 
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Discussion  
0ÏÕÒ ÒÅÎÄÒÅ ÌȭÉÄÅÎÔÉÆÉÃÁÔÉÏÎ ÐÁÒ ÌÅ ÃÈÏÉØ ÄÅÓ ÃÒÉÔîÒÅÓ ÍÏÉÎÓ ÄÉÆÆÉÃÉÌÅȟ ÖÏÉÒÅ ÆÁÃÉÌÅȟ ÅÔ ÌÏÒÓÑÕÅ ÌÁ ÓÉÔÕÁÔÉÏÎ 
ÌÁÉÓÓÅ ÌÁ ÐÏÓÓÉÂÉÌÉÔï ÒïÅÌÌÅ ÄÅ ÂÉÅÎ ÏÂÓÅÒÖÅÒ ÌȭÉÎÄÉÖÉÄÕȟ ÉÌ ÓÅÒÁ ÖÒÁÉÍÅÎÔ ÎïÃÅÓÓÁÉÒÅ ÄÅ ÓÅ ÒÁÐÐÅÌÅÒ ÑÕȭÕÎ 
ÏÉÓÅÁÕ Áȟ ÑÕȭÉÌ ÓÏÉÔ ÐÏÓï ÏÕ ÅÎ ÖÏÌȟ ÅÔ dans tous les cas, une topographie.  
Celle-ÃÉ ÅÓÔ ÐÒÏÐÒÅ Û ÌȭÅÓÐîÃÅȟ ÓÏÎ ÝÇÅ ÅÔ ÓÏÎ ÓÅØÅȟ ÍðÍÅ ÓÉ ÌÅ ÐÌÕÍÁÇÅ ÖÁÒÉÅ ÅÎ ÆÏÎÃÔÉÏÎ ÄÅÓ ÍÕÅÓȢ ,ÅÓ 
Emberizidae ÎȭïÃÈÁÐÐÅÎÔ ÐÁÓ Û ÃÅÔÔÅ ÒîÇÌÅȢ ; ÃÅÔÔÅ ÆÉÎȟ ÓȭÁÐÐÕÙÅÒ ÓÕÒ ÌÅ ÌÉÖÒÅ ÄÅ $515%4 Ǫ 2%%"%2 
(op. cit.) sera ÖÒÁÉÍÅÎÔ ÕÔÉÌÅ ÅÔ ÐÁÒÆÏÉÓ ÄȭÕÎÅ ÁÉÄÅ ÐÒïÃÉÅÕÓÅ : pages 42 à 47 globalement et 42 à 45 pour 
les passereaux.  
#ÏÍÐÒÅÎÄÒÅ ÌÅÓ ÓÔÒÁÔïÇÉÅÓ ÄÅ ÍÕÅ ÐÏÕÒÒÁ ÐÁÒÆÏÉÓ ÄÅÖÅÎÉÒ ÉÎÄÉÓÐÅÎÓÁÂÌÅ ÐÏÕÒ ÌȭÉÄÅÎÔÉÆÉÃÁÔÉÏÎ ÅÔ ÌÁ 
ÄïÔÅÒÍÉÎÁÔÉÏÎȟ ÎÏÔÁÍÍÅÎÔ Û ÌȭÁÕÔÏÍÎÅȟ ÃÁÒ ÃȭÅÓÔ ÌÁ période où la détermination est la plus délicate 
ÐÏÕÒ ÂÅÁÕÃÏÕÐ ÄȭÅÓÐîÃÅÓ ÄÅ ÂÒÕÁÎÔÓȢ ,ȭÅØÁÍÅÎ ÄÅÓ ÒÅÃÔÒÉÃÅÓȟ ÄÅ ÌÅÕÒ ÆÏÒÍÅ ÐÏÉÎÔÕÅ ÅÔ ÄÅ ÌÅÕÒ ÕÓÕÒÅȟ 
sera recherché comme critère à ce moment-ÌÛȢ ,Å ÓÅÃÏÎÄ ÃÏÎÔÒÁÓÔÅ ÄÅ ÍÕÅ ÑÕȭÉÌ ÅÓÔȟ Û ÃÅÔÔÅ ÓÁÉÓÏÎȟ 
nécessaÉÒÅ ÄȭÅØÁÍÉÎÅÒȟ ÅÓÔ ÃÅÌÕÉ ÄÅÓ ÇÒÁÎÄÅÓ ÃÏÕÖÅÒÔÕÒÅÓ ÓÕÓ-alaires, qui sont changées chez beaucoup 
ÄÅ ÂÒÕÁÎÔÓ ÄÁÎÓ ÌÅ ÃÁÄÒÅ ÄȭÕÎÅ ÍÕÅ ÆÏÒÍÁÔÉÖÅȟ ÃȭÅÓÔ-à-dire propre aux jeunes oiseaux entre le plumage 
ÊÕÖïÎÉÌÅ ÅÔ ÌȭÁÃÑÕÉÓÉÔÉÏÎ ÄÕ ÐÒÅÍÉÅÒ ÐÌÕÍÁÇÅ ÁÄÕÌÔÅ ɉ$515%4 & REEBER, op. cit.ɊȢ #ÅÔÔÅ ÍÕÅȟ ÑÕÉ ÎȭÁ 
ÐÁÓ ÄȭïÑÕÉÖÁÌÅÎÔ ÌÅÓ ÁÎÎïÅÓ ÓÕÉÖÁÎÔÅÓȟ ÅÓÔ ÌÁ ÐÌÕÐÁÒÔ ÄÕ ÔÅÍÐÓ ÐÁÒÔÉÅÌÌÅȟ ÃÅÐÅÎÄÁÎÔ ÅÌÌÅ ÐÅÕÔ ðÔÒÅ ÐÁÒÆÏÉÓ 
ÃÏÍÐÌÅØÅȟ ÔÏÕÃÈÁÎÔ ÐÌÕÓÉÅÕÒÓ ÐÁÒÔÉÅÓ ÄÕ ÃÏÒÐÓ ÄÅ ÌȭÏÉÓÅÁÕȟ ÅÔ ÐÁÒÆÏÉÓ ÃÏÍÐÌîÔÅ ÓÅÌÏÎ ÌÅÓ ÅÓÐîÃÅÓ ; 
ÌȭÅØÁÍÅÎ des couvertures primaires est alors un très bon critère (HUMPHREY-PARKES 1959 in 
DUQUET & REEBER, op. cit.). 
 

 
Figure n°10 : comparaison des plumages de bruants : à gauche, Bruant jaune (en haut mâle, en bas femelle) ; au 
milieu, Bruant zizi, (en haut mâle, en bas femelle) ; à droite, en haut, Bruant mélanocéphale mâle ; en bas, au 
milieu Bruant des roseaux Emberiza schoeniclus ÅÎ ÐÌÕÍÁÇÅ ÈÉÖÅÒÎÁÌ ɉÐÌÕÍÁÇÅ ÉÎÔÅÒÎÕÐÔÉÁÌ ÏÕ ÄȭïÃÌÉÐÓÅȟ ÐÏÕÒ 
comparaison) ; en bas, à droite, Bruant proyer Emberiza calandra adulte, absence de dimorphisme sexuel chez 
cette espèce, qui peut être confondue avec le Bruant jaune immature (SVENSSON et al., op. cit.), ces deux 
dernières espèces ne présentent pas de jaune. Illustration gracieusement fournie par François DESBORDES. 
 

La fiÇÕÒÅ ÎТΫΪ ÐÅÒÍÅÔ ÄÅ ÓÙÎÔÈïÔÉÓÅÒ ÌÅÓ ÃÒÉÔîÒÅÓ ÄÅÓ ÔÒÏÉÓ ÂÒÕÁÎÔÓ ÆÁÉÓÁÎÔ ÌȭÏÂÊÅÔ ÄÅ ÃÅÔÔÅ ÎÏÔÅȢ #ÅÔÔÅ 
illustration met bien en évidence les critères diagnostiques pour les trois espèces, aussi bien pour les 
mâles que pour les femelles. En outre, elle permet de faire la comparaison avec deux autres espèces de 
la même famille (voire légende). La confusion entre un immature Äȭ%Ȣ ÃÉÔÒÉÎÅÌÌÁ et un adulte hivernal 
ÄȭE. calandra est possible.  
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Rappelons une dernière fois que, malgré tous les points de vigilance à voir sur les critères diagnostiques 
ÄȭÏÂÓÅÒÖÁÔÉÏÎ ÖÉÓÕÅÌÌÅȟ ÌÅ ÃÈÁÎÔ ÁÐÐÁÒÁÿÔ ðÔÒÅ ÕÎ ÃÒÉÔîÒÅ ÄÅ ÄïÔÅÒÍÉÎÁÔÉÏÎ ÔÒîÓ ÕÔÉÌÅȟ ÃÏÍÍÅ ÃÈÅÚ 
ÂÅÁÕÃÏÕÐ ÄÅ ÐÁÓÓÅÒÅÁÕØ ÄȭÁÉÌÌÅÕÒÓȟ ÍðÍÅ ÓÉ ÄÅÓ ÃÏÎÆÕÓÉÏÎÓ ÐÅÕÖÅÎÔ ïÇÁÌÅÍÅÎÔ ÅØÉÓÔÅÒȢ 

 

Olivier IBORRA 
olivier.iborra@gmail.com 
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Résumé : 3ÔÁÔÕÔÓ ÌÏÃÁÕØ ÅÔ ÒÁÐÐÅÌÓ ÓÕÒ ÌȭÉÄÅÎÔÉÆÉÃÁÔÉÏÎ ÖÉÓÕÅÌÌÅ ÄÅÓ ÔÒÏÉÓ ÅÓÐîÃÅÓ ÄÅ ÂÒÕÁÎÔÓ Û 
dominante jaune dans le Rhône et la Métropole de Lyon, Bruant zizi Emberiza cirlus  ; Bruant jaune 
Emberiza citrinella  ; Bruant mélanocéphale Emberiza melanocephala , critères diagnostiques et 
points de vigilance.  Le statut local de trois espèces de bruants, Bruant jaune Emberiza citrinella ; Bruant zizi 
Emberiza cirlus et Bruant mélanocéphale Emberiza melanocephala, est examiné dans le Rhône et la Métropole 
de Lyon au regard de la base de données faune-rhone.org et de la complémentarité de leur aire de répartition 
dans le Paléarctique occidental (KELLER et al. 2020). Un rappel des critères diagnostiques visuels simples pour 
ÌȭÉÄÅÎÔÉÆÉÃÁÔÉÏÎ ÄÅ ÃÅÓ ÅÓÐîÃÅÓ ÃÏÍÍÕÎÅÓ ÅÓÔ ÅÎÓÕÉÔÅ ÒïÁÌÉÓïȢ $ÁÎÓ ÌÁ ÄÉÓÃÕÓÓÉÏÎȟ ÌȭÁÔÔÅÎÔÉÏÎ ÅÓÔ ÁÔÔÉÒïÅ ÓÕÒ ÌÅÓ 
ÄÉÆÆÉÃÕÌÔïÓ ÐÏÓÓÉÂÌÅÓ ÄȭÉÄÅÎÔÉÆÉÃÁÔÉÏÎ Û ÌȭÁÕÔÏÍÎÅ ÅÎÔÒÅ ÊÕÖïÎÉÌÅÓ ÅÔ ÉÍÍÁÔÕÒÅÓȟ ÅÔ ÓÕr les difficultés que cela peut 
ÅÎÔÒÁÿÎÅÒ ÁÖÅÃ ÄȭÁÕÔÒÅÓ ÅÓÐîÃÅÓ ÄÅ ÂÒÕÁÎÔÓȢ ; ÃÅÔÔÅ ÆÉÎȟ ÂÉÅÎ ÃÏÎÎÁÿÔÒÅ ÌÁ ÔÏÐÏÇÒÁÐÈÉÅ ÄÅ ÌȭÏÉÓÅÁÕ ÐÅÕÔ ÓȭÁÖïÒÅÒ 
ÂÉÅÎ ÕÔÉÌÅȟ ÃÏÍÍÅ ÓȭÁÐÐÕÙÅÒ ÓÕÒ ÌÅÓ ÃÒÉÔîÒÅÓ ÄÅ ÓÔÒÁÔïÇÉÅ ÄÅ ÍÕÅ ÓÅÌÏÎ ÌÁ ÍïÔÈÏÄÅ ÄïÖÅÌÏÐÐïÅ ÁÕØ OÔÁÔÓ-Unis 
par HUMPHREY & PARKES. 

 

Abstract: Local status and reminders of the visual identification of the three species of bunting in the 
Rhône department and la Métropole de Lyon, Cirl Bunting Emberiza cirlus, Yellowhammer Emberiza 
citrinella, Black -headed Bunting Em beriza melanocephala, diagnostic criteria and points where care 
needs to be exercised.  The local status of three species of buntings, Yellowhammer Emberiza citrinella, Cirl 
Bunting Emberiza cirlus and Black-headed Bunting Emberiza melanocephala, is examined in the Rhône 
department and la Métropole de Lyon, in the light of the faune-rhone.org database and the complementarity 
of their range in the Western Palearctic (KELLER et al. 2020). A reminder of the simple visual diagnostic criteria 
for the identificati on of these common species is then given. In the discussion, attention is drawn to the 
possible difficulties of identification in autumn between juveniles, immatures and the difficulties that this may 
cause with other species of buntings. With this in view, knowledge of the birds' topography can be useful, as 
can the moult strategy criteria developed in the USA by HUMPHREY & PARKES. 

 

Resumen : Estatus locales y criterios para la identificación visual de las tres especies de escribanos 
dominantes en el departamento del Ródano y la Métropole de Lyon, Escribano soteño Emberiza 
cirlus  ; Escribano cerillo Emberiza citrinella  ; Escribano cabecinegro Emberiza melanocephala , 
criterios para el diagn óstico y puntos de vigilancia. El estatus local de las tres especies de escribanos, 
escribano cerillo Emberiza citrinella ; escribano de garganta negra Emberiza cirlus y escribano cabecinegro 
Emberiza melanocephala, se examina en el Ródano y en la Métropole de Lyon a través de la base de datos faune-
rhone.org y complementariamente teniendo en cuenta sus aires de repartición en el Paleártico occidental 
(KELLER et al. 2020). Luego se realiza un recordatorio de los criterios visuales simples para la identificación de 
estas especies comunes. En nuestra discusión llamamos la atención sobre las dificultades posibles de 
identificación en otoño entre los jovenes y los inmaduros et sobre las dificultados que ésto puede inducir con 
otras especies de escribanos y otros fringilla . Con esta finalidad, conocer bien la topografía de cada uno de los 
pájaros puede ser muy útil, de la misma manera que utilizar los criterios de estrategia de cambio de plumas a 
través del método desarrollado en los Estados Unidos por HUMPHREY & PARKES. 

 
 

  
Photo n°6 : B. zizi femelle, Sainte-Consorce, avril 2017, 
D. TISSIER. Pas facile à identifier, stries assez fines sur le 
dessous jaunâtre, mais croupion gris diagnostique. 

Photo n°7 : Bruant des roseaux femelle, Verna, mars 2022, 
Guillaume TISSIER. Le croupion gris bien typique aide 
ÂÅÁÕÃÏÕÐ Û ÌȭÉÄÅÎÔÉÆÉÃÁÔÉÏÎ !
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,Å ÐÌÁÎ ÌÏÃÁÌ ÄÅ ÓÁÕÖÅÇÁÒÄÅ ÄÅ Ìȭ|ÄÉÃÎîÍÅ ÃÒÉÁÒÄ Burhinus oedicnemus  ÄÁÎÓ Ìȭ%ÓÔ ÌÙÏÎÎÁÉÓ ÅÔ 
0ÏÒÔÅ ÄÅ Ìȭ)ÓîÒÅ Á ïÔï ÌÁÎÃï ÏÆÆÉÃÉÅÌÌÅÍÅÎÔ ÌÅ έΪ ÁÖÒÉÌ άΪΫί ÁÖÅÃ ÌÁ ÓÉÇÎÁÔÕÒÅ ÄÅ ÔÏÕÓ ÌÅÓ 
ÐÁÒÔÅÎÁÉÒÅÓȢ 3ÏÎ ÏÂÊÅÃÔÉÆ ÅÓÔ ÄÅ ÔÒÏÕÖÅÒ ÄÅÓ ÓÏÌÕÔÉÏÎÓ ÐÅÒÍÅÔÔÁÎÔ ÄȭÁÌÌÉÅÒ ÌÁ ÃÏÎÓÅÒÖÁÔÉÏÎ ÄÅ 
Ìȭ|ÄÉÃÎîÍÅȟ ÅÎ ÍÁÉÎÔÅÎÁÎÔ ÌȭÅÆÆÅÃÔÉÆ ÎÉÃÈÅÕÒ ɉÄÅ ÌȭÏÒÄÒÅ ÄÅ βΪ ÃÏÕÐÌÅÓɊȟ ÅÔ ÌȭÁÍïÎÁÇÅÍÅÎÔ 
ÄȭÕÎ ÔÅÒÒÉÔÏÉÒÅ Û ÆÏÒÔÓ ÅÎÊÅÕØ ïÃÏÎÏÍÉÑÕÅÓȟ ÔÏÕÔ ÅÎ ÐÒïÓÅÒÖÁÎÔ ΫάΪΪΪ ha de surfaces agricoles. 
2021 était la septième année de suivi sur le terrain.  
 

 
Photo n°1 : poussin, pose de bagues, Manissieux, septembre 2021, D. TISSIER 

 
,Å $ïÐÁÒÔÅÍÅÎÔ ÄÕ 2ÈĖÎÅ ÅÔ ÌÁ -ïÔÒÏÐÏÌÅ ÄÅ ,ÙÏÎ ÁÂÒÉÔÅÎÔ ÅÎÖÉÒÏÎ έΪΪ ÃÏÕÐÌÅÓ Äȭ|ÄÉÃÎîÍÅÓ ÃÒÉÁÒÄÓ 
ɉ4)33)%2 άΪΪΰɊȟ ÄÏÎÔ ÑÕÅÌÑÕÅÓ ÄÉÚÁÉÎÅÓ ÁÕØ ÐÏÒÔÅÓ ÏÕ Û ÌȭÉÎÔïÒÉÅÕÒ ÍðÍÅ ÄÅ ÌȭÁÇÇÌÏÍïÒÁÔÉÏÎ ÌÙÏÎÎÁÉÓÅȟ 
ce qui doit constituer un cas unique en EÕÒÏÐÅȢ ,ȭÅÓÐîÃÅȟ ÐÒÏÔïÇïÅ ÅÔ ÃÌÁÓÓïÅ ÅÎ ÁÎÎÅØÅ Ϋ ÄÅ ÌÁ $ÉÒÅÃÔÉÖÅ 
%ÕÒÏÐïÅÎÎÅ αγȾήΪγȾ#%% ɉÄÉÔÅ ÄÉÒÅÃÔÉÖÅ Ȱ/ÉÓÅÁÕØȱɊȟ ÅÓÔ ïÔÕÄÉïÅ ÄÅÐÕÉÓ Ϋγγβ ÐÁÒ ÌÅ #/2!-Rhône, 
devenu en 2011 LPO-Rhône.  
 

On conçoit que la proximité de la ville soit la source de menaces fortÅÓȟ ÅÎ ÐÁÒÔÉÃÕÌÉÅÒ ÄÁÎÓ Ìȭ%ÓÔ 
lyonnais, vaste plaine alluviale vouée en grande partie à un usage agricole basé sur des grandes 
ÃÕÌÔÕÒÅÓȟ ÆÏÒÍÁÎÔ ÄÅ ÆÁÉÔ ÕÎ ÈÁÂÉÔÁÔ ÆÁÖÏÒÁÂÌÅ Û Ìȭ|ÄÉÃÎîÍÅȢ ,ȭÁÂÓÅÎÃÅ ÄÅ ÒÅÌÉÅÆ ÅÔ ÌÁ ÄÅÎÓÉÔï ÄÕ ÒïÓÅÁÕ 
routier et ferroviaire a ÆÁÖÏÒÉÓï ÌȭÕÒÂÁÎÉÓÁÔÉÏÎ ÄÅ ÃÅ ÔÅÒÒÉÔÏÉÒÅȢ $Å ÐÌÕÓȟ ÌÅÓ ÐÏÌÉÔÉÑÕÅÓ ÄȭÕÒÂÁÎÉÓÍÅ ÄÅ 
ces 50 dernières années confortent le développement démographique et économique de cette partie 
ÄÅ ÌȭÁÇÇÌÏÍïÒÁÔÉÏÎ ÌÙÏÎÎÁÉÓÅȢ 
 

#ÅÔÔÅ ÔÅÎÄÁÎÃÅ ÄÅ ÆÏÎÄ ÓȭÅÓÔ ÃÏÎÃÒïÔÉÓïÅ ÐÁÒ ÄÅÓ ÐÒÏÊÅÔÓ ÄÅ ÇÒÁÎÄÓ ÁÍïÎÁÇÅÍÅÎÔÓȟ ÔÅÌÓ ÑÕȭÕÎ ÇÒÁÎÄ 
stade et ses immenses parkings, des voiries ou des zones commerciales et industrielles, des grandes 
ÅØÔÅÎÓÉÏÎÓ ÄÅ :Ȣ)Ȣȟ ÑÕÉ ÏÎÔ ÔÏÕÓ ÉÍÐÁÃÔï ÌÅÓ ÚÏÎÅÓ ÄÅ ÎÉÄÉÆÉÃÁÔÉÏÎ ÄÅ Ìȭ|ÄÉÃÎîÍÅȢ 
 

Dans ce contexte, la D2%!, Á ÓÕÇÇïÒï ÌÁ ÍÉÓÅ ÅÎ ÐÌÁÃÅ ÄȭÕÎ ÐÌÁÎ ÄÅ ÓÁÕÖÅÇÁÒÄÅȢ ,Á -ïÔÒÏÐÏÌÅ ÄÅ ,ÙÏÎ 
a lancé une étude qui a permis de définir les mesures à mettre en place. Cette étude, réalisée par les 
ÂÕÒÅÁÕØ ÄȭïÔÕÄÅ Latitude UEP et Apus, a été publiée en 2014 et validée par le Conseil Scientifique 
Régional du Patrimoine Naturel (CSPRN) la même année. 

0ÌÁÎ ÄÅ 3ÁÕÖÅÇÁÒÄÅ ÄÅ Ìȭ|ÄÉÃÎîÍÅ ÃÒÉÁÒÄ : 
résumé du rapport annuel 2021  (ADLAM et al. ) 

Paul ADLAM, Mélanie SILLON-HUGON, Camille MIRO, Dominique TISSIER 
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Ce Plan Local de Sauvegarde, unique en France,  ÓȭÁÐÐÌÉÑÕÅ Û ÕÎ ÖÁÓÔÅ ÔÅÒÒÉÔÏÉÒÅ ÄÅ ΰΰΪΪΪ ÈÁ ɉÃÁÒÔÅ 
ÎТΫɊ ÄÏÎÔ άαίάΪ ÆÁÖÏÒÁÂÌÅÓ Û ÌȭÅÓÐîÃÅȟ Û ÃÈÅÖÁÌ ÅÎÔÒÅ ÌÁ -ïÔÒÏÐÏÌÅ et les départements du Rhône (32 
ÃÏÍÍÕÎÅÓɊ ÅÔ ÌÅ ÄïÐÁÒÔÅÍÅÎÔ ÄÅ Ìȭ)ÓîÒÅ ɉΫή ÃÏÍÍÕÎÅÓɊ ÅÔ ÁÂÒÉÔÁÎÔ ÅÎÖÉÒÏÎ βΪ-90 couples nicheurs. 
Plusieurs partenaires y sont associés ȡ ÌÁ -ïÔÒÏÐÏÌÅ ÄÅ ,ÙÏÎȟ ÌÅÓ ÃÏÍÍÕÎÁÕÔïÓ ÄÅ ÃÏÍÍÕÎÅÓ ÄÅ Ìȭ%ÓÔ 
Lyonnais (CCEL) et du Pays ÄÅ Ìȭ/ÚÏÎ ɉ##0/Ɋȟ ÌÁ ÃÏÍÍÕÎÁÕÔï ÄȭÁÇÇÌÏÍïÒÁÔÉÏÎ ÄÅÓ 0ÏÒÔÅÓ ÄÅ Ìȭ)ÓîÒÅ 
(CAPI), la DREAL Rhône-!ÌÐÅÓȟ ÌÅÓ #ÈÁÍÂÒÅÓ Äȭ!ÇÒÉÃÕÌÔÕÒÅ ÄÕ 2ÈĖÎÅ ÅÔ ÄÅ Ìȭ)ÓîÒÅȟ ÌÅÓ ÃÁÒÒÉîÒÅÓ 
UNICEM et les associations animatrices du plan : la LPO-Rhône  ÅÔ ÌȭÁÓÓÏÃÉÁÔÉÏÎ 0ÏÒÔÅ ÄÅ Ìȭ)sère 
Environnement (APIE). 
 

                  
 

                                                                 

                        
 

,Å 0ÌÁÎ ÅÓÔ ÅÎÔÒï ÄÁÎÓ ÓÁ ÐÈÁÓÅ ÄȭÁÎÉÍÁÔÉÏÎ ÁÃÔÉÖÅ ÄÅ ÔÅÒÒÁÉÎ ÅÎ ÍÁÒÓ άΪΫί et bénéficie du travail 
de quatre salariés des associations LPO-Rhône et APIE et le concours très actif de plusieurs de leurs 
adhérents bénévoles pour mener à bien le recensement des couples et les actions de protection. Le 
temps imparti en 2021 a été estimé à 292 journées de travail (dont 61% salariées). 
 

Un total de  106 couples nicheurs  a été trouvé en 2021, pour partie (39%) dans les zones agricoles, 
cultures (dont 81% de maïs), et pour partie (61%) dans des zones non agricoles, carrières en 
exploitation, friches industrielles, chantiers en cours, parkings, aéroports, postes électriques et bassins 
ÄÅ ÒïÔÅÎÔÉÏÎ ÄȭÅÁÕØȢ #ÅÓ ÄÅÒÎÉÅÒÓ ÃÏÎÓÔÉÔÕÅÎÔ ÄÅÓ ÓÉÔÅÓ ÁÒÔÉÆÉÃÉÅÌÓ ÁÐÐÒïÃÉïÓ ÄÁÎÓ Ìȭ%ÓÔ ÌÙÏÎÎÁÉÓ ɉ4)33)%2 
άΪΫαɊȟ ÃÅ ÑÕÉ ÎȭÁ ÊÁÍÁÉÓ ïÔï ÒÁÐÐÏÒÔï ÁÉÌÌÅÕÒÓ ÅÎ %ÕÒÏÐÅȢ ; ÎÏÔÅÒ ÃÏÍÍÅ ÌȭÁÎ ÄÅÒÎÉÅÒȟ ÌÁ ÍÅÉÌÌÅÕÒÅ 
ÕÔÉÌÉÓÁÔÉÏÎ ÐÁÒ ÌȭÅÓÐîÃÅ ÄÅÓ ÚÏÎÅÓ ÃÏÍpensatoires en gravier (au nombre de 22) déjà installées à 
Chassieu, Saint-Laurent-de-Mure et Saint-Priest. 
 

76 couples ont niché avec certitude avec 87 nids ou nichées. Ceci comprend les pontes de 
ÒÅÍÐÌÁÃÅÍÅÎÔȟ ÆÒïÑÕÅÎÔÅÓ ÐÏÕÒ ÃÅÔÔÅ ÅÓÐîÃÅ ÁÐÒîÓ ïÃÈÅÃ ÄȭÕne première ponte, et les deuxièmes 
ÐÏÎÔÅÓ ÁÐÒîÓ ÒïÕÓÓÉÔÅ ÄȭÕÎÅ ÐÒÅÍÉîÒÅȢ  
 

Pour ces 87 nids, 48 ont eu un succès certain ou probable, soit environ 55% de réussite. 2021 
ÅÓÔ ÃÏÍÍÅ άΪάΪ ÌȭÕÎÅ ÄÅÓ ÁÎÎïÅÓ ÌÅÓ ÐÌÕÓ ÆÁÖÏÒÁÂÌÅÓ ÐÏÕÒ ÌȭÅÓÐîÃÅȢ ,ÅÓ ÃÏÎÄÉÔÉÏÎÓ ÃÌÉÍÁÔÉÑÕÅÓ 
y ont été bonnes, mais avec des précipitations plus abondantes que l a moyenne, notamment 
durant les mois de mai et de juillet, ce qui a pu réduire le succès de nidification. À noter aussi 
ÕÎ ÐÈïÎÏÍîÎÅ ÄÅ ΉÇÏÕÔÔÅ ÆÒÏÉÄÅΉ ÁÕ ÍÏÉÓ ÄȭÁÖÒÉÌ ÁÖÅÃ ÄÅÓ ÇÅÌïÅÓ ÔÁÒÄÉÖÅÓȢ  
La ponte plus précoce a été observée au 13 mars 2021, à Genas. Mais des poussins ont été notés 
à Saint-Exupéry le 3 avril avec ponte estimée dans les 7 ou 8 premiers jours de mars. Un 
ÈÉÖÅÒÎÁÇÅ ÃÏÍÐÌÅÔ Á ÅÕ ÌÉÅÕȟ ÃÏÍÍÅ ÌȭÈÉÖÅÒ ÐÒïÃïÄÅÎÔȟ ÁÖÅÃ ÅÎÖÉÒÏÎ ίΪ ÏÉÓÅÁÕØ Û ÌÁ :!# "ÅÒÌÉÅÔ 
de Saint -Priest.  
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Carte n°1 ȡ ÚÏÎÅ Äȭïtude du Plan de Sauvegarde du Grand Est lyonnais 

 

 
Carte n°2 : répartition des couples nicheurs du Grand Est lyonnais en 2021 
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Les sites de nidification ont été regroupés en plusieurs secteurs  :  
 

1. Chassieu, aérodrome de Bron et EUREXPO, ancienne ZAC Berliet (14 couples, dont 9 succès) 
2. Plaine de Corbas-Mions et carrière PERRIER (12 couples, dont 4 succès connus) 
3. Plaines de Manissieux et de Genas-Ratabizet (11 couples, dont 4 succès) 
4. Plaine de Genas, Pusignan et Saint-%ØÕÐïÒÙ ɉέα ÃÏÕÐÌÅÓ ÄÏÎÔ ί ÄÁÎÓ ÌȭÁïÒÏÐÏÒt et 9 en bassins 
ÄȭÏÒÁÇÅ ɀ 13 succès certains ou probables) 

5. Miribel -Jonage et plaine de Meyzieu (9 couples dont au moins 4 succès) 
6. 0ÌÁÉÎÅ Äȭ(ÅÙÒÉÅÕØ ÅÔ ÃÁÒÒÉîÒÅÓ ɉα ÃÏÕÐÌÅÓ ÄÏÎÔ ή ÃÏÕÐÌÅÓ ÅÎ ÃÁÒÒÉîÒÅȟ ΰ ÓÕÃÃîÓɊ 
7. Nord-Isère (16 couples avec 10 succès certains ou probables). 

 

¶ Dans le secteur 1, le nombre de couples a nettement augmenté en 2020 malgré la construction de 
bâtiments sur deux parcelles en ZI et on retrouve 14 couples en 2021. Six zones de compensation 
ÏÎÔ ÂïÎïÆÉÃÉï Û ÌȭÅÓÐîÃÅ ; plusieurs parkings ont été utilisés comme celui de Castorama et ceux 
Äȭ%52%80/ȟ ÁÉÎÓÉ ÑÕÅ ÄÅÓ ÆÒÉÃÈÅÓ ÅÎ ÁÔÔÅÎÔÅ ÄÅ ÃÏÎÓÔÒÕÃÔÉÏÎ ÁÖÅÃ ί ÃÏÕÐÌÅÓ ÄÁÎÓ ÌÁ :!# "ÅÒÌÉÅÔȢ   

 

¶ Pour le secteur 2, dans la friche de Corbèges-et-Tâches à Corbas, vaste ensemble de 28 ha, où une 
ÚÏÎÅ ÄȭÁÃÔÉÖÉÔï Á ïÔï ÃÏÎÓÔÒuite, un couple a quand même niché, mais la parcelle de compensation 
ÎÏÕÖÅÌÌÅ ÎȭÁ ÐÁÓ ÅÎÃÏÒÅ ïÔï ÕÔÉÌÉÓïÅȢ ,ÅÓ ÓÉÔÅÓ ÉÎÄÕÓÔÒÉÅÌÓ ÓÏÎÔ ÔÏÕÓ ÍÅÎÁÃïÓ Û ÐÌÕÓ ÏÕ ÍÏÉÎÓ ÌÏÎÇ 
terme. Le site industriel de Saint-&ÏÎÓ ÔÒÏÕÖï ÅÎ άΪάΪ Á ÖÕ έ ÃÏÕÐÌÅÓȟ ÍÁÉÓ ÌȭÁÍïÎÁÇÅÍÅÎt de la 
zone est commencé. À noter aussi 3 couples dans la plaine de Corbas.  

 

¶ Dans le secteur 3, 11 couples, au lieu de 12 en 2020, ont été trouvés. 6 couples sont en zone agricole ; 
la plupart des sites situés en ZI sont menacés de façon directe. La Z.I. de Pierre Blanche à Manissieux 
est entièrement construite et un seul couple semble présent (en bassin). Deux zones de 
ÃÏÍÐÅÎÓÁÔÉÏÎ ÏÎÔ ïÔï ÃÒïïÅÓȟ ÍÁÉÓ Û ÑÕÅÌÑÕÅÓ ËÉÌÏÍîÔÒÅÓ ÅÔ ÐÁÓ ÄÁÎÓ ÃÅ ÓÅÃÔÅÕÒȢ ; Ìȭ%ÖÅÒÅÓÔ 0ÁÒË ÄÅ 
Genas, une mesure compensatoire est recherchée pour 2022. 

 

¶ Le secteur 4 reste le plus important en nombre de couples, notamment en zone agricole. On a une 
ÈÁÕÓÓÅ ÐÁÒ ÒÁÐÐÏÒÔ Û άΪάΪ ɉέα ÁÕ ÌÉÅÕ ÄÅ έέɊȢ ,ÅÓ ÂÁÓÓÉÎÓ ÄÅ ÒïÔÅÎÔÉÏÎ ÁÕÔÏÕÒ ÄÅ ÌȭÁïÒÏÐÏÒÔ ÏÎÔ ÐÅÒÍÉÓ 
à 9 couples de nicher dans 3 sites, ÄÏÎÔ ÌÅ ÂÁÓÓÉÎ ÄȭÏÒÁÇÅ ÑÕÉ ÁÃÃÕÅÉÌÌÅ ÒïÇÕÌÉîÒÅÍÅÎÔ ÕÎÅ ÃÏÌÏÎÉÅ 
inhabituelle chez cette espèce plutôt solitaire, mais le succès de reproduction y est faible. En 
ÌȭÁÂÓÅÎÃÅ ÄÅ ÄïÒÁÎÇÅÍÅÎÔȟ ÕÎÅ ÐÒÅÓÓÉÏÎ ÄÅ ÐÒïÄÁÔÉÏÎ ÁÃÃÒÕÅ ÏÕ ÕÎÅ ÃÏÍÐïÔÉÔÉÏÎ ÅÎÔÒÅ ÃÏÕÐÌÅÓ ÓÏÎt 
probables. 4 couples sont dans des zones compensatoires. Notons un couple dans la carrière de 
Saint-Exupéry en voie de remblaiement et un dans un parking hors service, mais probablement 
bientôt réaménagé. À plus long terme, plusieurs sites de reproduction pourraient être impactés, 
ïÔÁÎÔ ÄÁÎÓ ÌÅÓ ÚÏÎÁÇÅÓ ÐÒïÖÕÓ ÐÏÕÒ ÕÎÅ ïÖÅÎÔÕÅÌÌÅ ÅØÔÅÎÓÉÏÎ ÄÅ ÌȭÁïÒÏÐÏÒÔȢ 

 

¶ ,ȭÅÆÆÅÃÔÉÆ ÄÕ ÓÅÃÔÅÕÒ ί ÅÓÔ ÒÅÓÔï ÓÔÁÂÌÅ ÁÖÅÃ γ ÃÏÕÐÌÅÓȟ ÄÏÎÔ ή ÄÁÎÓ ÌÁ ÐÌÁÉÎÅ ÁÇÒÉÃÏÌÅ ÄÅ *ÏÎÁÇÅȢ 5Î 
couple a niché en zone compensatoire (Panettes/Grand Stade) et 3 dans des friches industrielles de 
Meyzieu et Décines-Charpieu, bientôt aménagées. 

 

¶ Le secteur 6 passe à 7 couples dont 3 dans des zones compensatoires (dont celle de la Fouillouse) 
et 6 en carrière. 

 

¶ En nord-Isère, 15 couples ont été observés, dont 5 en milieu agricole, 8 en entreprise, 1 dans le poste 
ïÌÅÃÔÒÉÑÕÅ ÄÕ #ÈÁÆÆÁÒÄȟ Ϋ ÅÎ ÂÁÓÓÉÎ ÄÅ ÒïÔÅÎÔÉÏÎȢ ,ȭÏÉÓÅÁÕ ÂÁÇÕï ÅÎ άΪΫβ ɉÂÁÇÕÅ &+ ÐÏÓïÅ Û 
CargoPort), retrouvé à Satolas-et-"ÏÎÃÅ ÁÖÅÃ ÄÅÕØ ÐÏÕÓÓÉÎÓ ÅÎ άΪΫγ ÅÔ άΪάΪȟ ÓȭÅÓÔ Û ÎÏÕÖÅÁÕ 
reproduit. Un autre oiseau bagué a été observé. 

 

Des actions de protection dans des parcelles cultivées  (signalement du nid par deux piquets 
avec un marquage bleu) ont été menées pour 13 nids, en collaboration avec les agriculteurs.  Nous 
avons pu noter un bon accueil des agriculteurs contactés grâce à la collaboration des Chambres 
Äȭ!ÇÒÉÃÕÌÔÕÒÅȢ $ÁÎÓ 10 cas, on a eu éclosion de façon certaine. Le taux de réussite des nichées sur 
les nids protégés est estimé à 76% soit un niveau nettement supérieur à celui des années 
précédentes. Mais il y a eu moins de nids en zone agricole. 
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En milieu non -agricole , 18 nids ont été protégés, dont 4 à la ZAC Berliet et 4 en carrière. La 
protection y a également bien fonctionné, avec un taux de succès de 66%. Pour certains nids, en 
particulier dans les carrières, la méthode de protection a simplement consisté à notifier au 
ÇÅÓÔÉÏÎÎÁÉÒÅ ÄÕ ÓÉÔÅ ÌÁ ÐÒïÓÅÎÃÅ ÄÅ ÌȭÅÓÐîÃÅ ÅÔ ÌÁ ÎïÃÅÓÓÉÔï ÄÅ ÎÅ ÐÁÓ ÉÎÔÅÒÖÅÎÉÒ ÄÕÒÁÎÔ ÌÁ 
reproduction, mais sans balisage. 

 
Ces zones industrielles et friches sont relativement peu dérangées à court terme par les activités 
ÈÕÍÁÉÎÅÓȟ ÐÕÉÓÑÕȭÉÌ ÓȭÁÇÉÔ ÓÏÕÖÅÎÔ ÄÅ ÐÁÒÃÅÌÌÅÓ ÅÎ ÁÔÔÅÎÔÅ ÄÅ ÃÏÎÓÔÒÕÃÔÉÏÎȢ ,Á ÐÒïÄÁÔÉÏÎ ÐÁÒ ÌÅÓ ÃÈÁÔÓ 
domestiques errants, probablement souvent nocturne, y est malheureusement impossible à éviter ! 
 

 
Photo n°2 ȡ |ÄÉÃÎîÍÅ ÃÒÉÁÒÄȟ ÏÉÓÅÁÕ ÁÖÅÃ '03 ÒÅÖÅÎÕ Û ÓÏÎ ÓÉÔÅ ÄÅ άΪάΪȟ ÅÎÔÒÅÐÒÉÓÅ +ÏÍÁÔȭÓÕȟ 
Saint-Priest, mars 2021, D. TISSIER 
 

 
Photo n°3 ȡ ÐÏÓÅ ÄȭÕÎÅ ÂÁÌÉÓÅ '03 ÅÔ ÂÁÇÕÅÓ "έή Û ,ÁÌÅÁÕȟ ÊÕÉÎ άΪάΫȟ $Ȣ 4)33IER 
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Baguage de poussins et étude de la dynamique spatiale  
άΪΫβ ÁÖÁÉÔ ÖÕ ÌÅÓ ÐÒÅÍÉîÒÅÓ ÐÏÓÅÓ ÄÅ ÂÁÇÕÅÓȢ #ÅÔÔÅ ÁÃÔÉÏÎȟ ÁÐÐÅÌïÅ %Ϋ ÄÁÎÓ ÌÅ 0ÌÁÎ ÄÅ 3ÁÕÖÅÇÁÒÄÅȟ ÓȭÅÓÔ 
poursuivie ; elle a été intégrée dans un programme national piloté par ECOIND-Consult  sous la 
direction de Steve AUGIRON et validé par le CRBPO du Muséum National d'Histoire Naturelle. 
 
Tableau des bagues de 2021 
%Î άΪάΫȟ ία ĞÄÉÃÎîÍÅÓ ÏÎÔ ïÔï ÃÁÐÔÕÒïÓ ÅÔ ÂÁÇÕïÓ ÐÁÒ #ÁÍÉÌÌÅ -)2/ ÅÔ 3ÔÅÖÅ !5')2/.ȟ ÄÏÎÔ άβ 
poussins, 24 adultes et 5 juvéniles volants.  Parmi les adultes, 16 ont été équipés de balises GPS.  
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#ÈÁÑÕÅ ÏÉÓÅÁÕ ÅÓÔ ÍÕÎÉ ÄȭÕÎÅ ÂÁÇÕÅ ÍïÔÁÌÌÉÑÕÅ ÄÕ #2"0/ ÅÔ de deux bagues de couleur bleue avec 
lettres blanches visibles à distance. Des mesures biométriques sont réalisées. 

,Á ÃÁÐÔÕÒÅ ÄÅÓ ÁÄÕÌÔÅÓ Á ïÔï ÒïÁÌÉÓïÅ Û ÌȬÁÉÄÅ ÄÅ ÆÉÌÅÔÓȟ ÁÕÓÓÉ ÂÉÅÎ ÁÕØ ÓÉÔÅÓ ÄÅ ÎÉÄÉÆÉÃÁÔÉÏÎ ÑÕÅ ÄÁÎÓ ÌÅÓ 
rassemblements postnuptiaux. 
 

Un article de Ìȭ%ÆÆÒÁÉÅ sera prochainement consacré aux résultats obtenus grâce aux signaux des GPS 
(ADLAM et alȢȟ Û ÐÁÒÁÿÔÒÅɊȢ .ÏÔÏÎÓ ÉÃÉ ÑÕȭÏÎ Á ÐÕ ÃÏÎÆÉÒÍÅÒ ÑÕÅ ÃÅÒÔÁÉÎÓ ÏÉÓÅÁÕØ ÆÒïÑÕÅÎÔÁÉÅÎÔ ÌÅÓ ÔÏÉÔÓ 
de grands bâtiments en zone commerciale ou industrielle (TISSIER et al., à paraître dans Ornithos) ! 
 
Parmi les oiseaux bagués les années précédentes, à noter, parmi plusieurs contrôles :  

¶ &+ȟ ÂÁÇÕï ÅÎ άΪΫβ ÄÁÎÓ ÕÎ ÂÁÓÓÉÎ ÄÅ ÌȭÁïÒÏÐÏÒÔ 3Ô-Exupéry et nicheur en 2019 à Satolas-et-
Bonce, a été retrouvé en 2020 et 2021 dans la même zone.  

¶ KS, bagué en 2019 dans une zone agricole, a été retrouvé dans le même secteur en 2020 et 2021.  

¶ HC, bagué en 2019 dans une zone industrielle de Manissieux, a été observé en 2021 à la ZAC. 

¶ HO et HS, bagués en 2019 à Manissieux, sont à la ZAC en octobre 2021. 

¶ A93, bagué en 2020 à Pusignan, a niché en 2021 à Gillonnay (38), soit à plus de 40 km du site 
de naissance. 

¶ B02 et B03, seul couple dont les deux partenaires sont bagués depuis juillet 2020, sont présents 
en 2021 dans leur parking de nidification, près de Castorama. 

 
Les suivis par GPS se sont poursuivis grâce aux 10 balises de 2020 et aux 16 balises de 2021. 12 individus 
ont été capturés à leur site de reproduction et 4 aux sites de rassemblement postnuptial. Les données 
ÒÅëÕÅÓ ÄÅÓ '03 ÄÅ άΪάΪ ÏÎÔ ÆÁÉÔ ÌȭÏÂÊÅÔ ÄȭÕÎÅ Ánalyse préliminaire réalisée par EcoInd Consult. Celle-ci 
révèle une taille modeste pour les domaines vitaux des différents couples, avec une surface moyenne 
de 1,5 km². Les itinéraires de migrations sont rapportés dans Ìȭ%ÆÆÒÁÉÅ n°54 (TISSIER et al. 2021). 
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Les parcelles en mesure compensatoire  
Au fur et à mesure de la réalisation de projets ayant un impact sur le territoire, des mesures 
ÃÏÍÐÅÎÓÁÔÏÉÒÅÓ ÅÎ ÆÁÖÅÕÒ ÄÅ ÌȭÅÓÐîÃÅ ÏÎÔ ïÔï ÍÉÓÅÓ ÅÎ ÐÌÁÃÅ ÏÕ ÓÏÎÔ ÅÎ ÃÏÕÒÓ ÄÅ ÒïÁÌÉÓÁÔÉÏÎȢ 
Les porteurs de projets sont ÁÃÃÏÍÐÁÇÎïÓ ÄÁÎÓ ÌȭÁÍïÎÁÇÅÍÅÎÔ ÄÅÓ ÍÅÓÕÒÅÓ ÐÁÒ ÌÅÓ ÁÓÓÏÃÉÁÔÉÏÎÓ ,0/-
2ÈĖÎÅ ÅÔ !0)% ÁÉÎÓÉ ÑÕÅ ÄÁÎÓ ÌÅÕÒ ÄïÍÁÒÃÈÅ ÄȭÁÄÈïÓÉÏÎ ÁÕ ÐÌÁÎ ÄÅ ÓÁÕÖÅÇÁÒÄÅȢ 
 

,ÅÓ ÍÅÓÕÒÅÓ ÃÏÍÐÅÎÓÁÔÏÉÒÅÓ ÄïÊÛ ÒïÁÌÉÓïÅÓȟ ÏÕ ÅÎ ÃÏÕÒÓ ÓÕÒ ÌÅ ÔÅÒÒÉÔÏÉÒÅȟ ÆÏÎÔ ÌȭÏÂÊÅÔ ÄȭÕÎÅ ïÖÁÌÕÁÔÉÏÎȢ 
 
Dans ce résumé, nous ne citerons que le nom du projet (en italique), la localisation de la mesure (en 
vertɊ ÅÔ ÓȭÉÌ Ù Á ÅÕ ÐÒïÓÅÎÃÅ ÅÔ ÒÅÐÒÏÄÕÃÔÉÏÎȢ ,ÅÓ ÐÁÒÃÅÌÌÅÓ ÓÏÎÔ ÅÎ ÇÒÁÖÉÅÒ ÅÔȾÏÕ ÅÎ ÐÅÌÏÕÓÅ ÒÁÓÅȢ %ÌÌÅÓ 
font environ un hectare chacune. 
 

 
Photo n°4 ȡ ÕÎÅ ÄÅÓ ÚÏÎÅÓ ÃÏÍÐÅÎÓÁÔÏÉÒÅÓ ÄÕ ÓÔÁÄÅ ÄÅ $ïÃÉÎÅÓȟ ÐÒîÓ ÄÅ ÌȭÁïÒÏÄÒÏÍÅ ÄÅ "ÒÏÎȟ 0Ȣ !$,!- 
 

¶ Parc Olympique lyonnais  - Meyzieu Les Panettes ɀ deux zones entre parkings 2 x 1 ha 
5Î ÃÏÕÐÌÅ ÐÒïÓÅÎÔ ÅÔ ÄÅÕØ ÐÏÕÓÓÉÎÓȟ ÌȭÅÓÐîÃÅ Á ÐÒÏÆÉÔï ÄÕ ÆÁÉÔ ÑÕÅ ÌÅÓ ÐÁÒËÉÎÇÓ ÎȭÏÎÔ ÐÁÓ ïÔï ÕÔÉÌÉÓïÓ 
en période de pandémie. 

¶ Parc Olympique lyonnais  ɀ les Roberdières (Chassieu)  
Un couple présent et deux poussins, puis un seul. 

¶ Parc Olympique lyonnais  ɀ rue Elisée Reclus (Chassieu)  
Parcelle nouvelle. Un adulte en mai. 
 

¶ 6ÏÉÅÓ ÄȭÁÃÃîÓ ,9ίΰ Û %52%80/ ɀ "ÏÕÌÅÖÁÒÄ ÄÅ Ìȭ%ÕÒÏÐÅ  3 zones, 7 ha en galets et 6 ha 
Pas de reproduction cette année malgré la présence de deux adultes en avril (photo n°4). 
Un panneau de signalisation de la nidification serait à prévoir.  

¶ 6ÏÉÅÓ ÄȭÁÃÃîÓ ,9ίΰ Û %52%80/ ɀ 0ÁÒÃÅÌÌÅ !5έ ÌÅ ÌÏÎÇ ÄÅ ÌȭÁïÒÏÄÒÏÍÅ ÄÅ "ÒÏÎ 
Pas de reproduction cette année malgré la présence de deux adultes en mai. Mais il faut y prévoir 
une barrière et/oÕ ÕÎÅ ÓÉÇÎÁÌÉÓÁÔÉÏÎ ÌÉÍÉÔÁÎÔ ÌȭÁÃÃîÓ ÁÕØ ÖÏÉÓÉÎÓ ÁÃÃÏÍÐÁÇÎïÓ ÄÅ ÌÅÕÒ ÃÈÉÅÎȢ 

¶ 6ÏÉÅÓ ÄȭÁÃÃîÓ ,9ίΰ Û %52%80/ ɀ Friche in situ  
0ÁÓ ÄÅ ÐÒïÓÅÎÃÅȟ ÌÁ ÚÏÎÅ ÎȭïÔÁÉÔ ÐÁÓ ÄÅÓÔÉÎïÅ ÓÐïÃÉÆÉÑÕÅÍÅÎÔ Û ÌȭĞÄÉÃÎîÍÅȢ 
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¶ ZAC Berliet de Saint -Priest  - La Fouillouse (Saint -Priest)  12 ha 
Pour la 3è ÁÎÎïÅȟ ÕÎ ÃÏÕÐÌÅ ÓȭÙ ÅÓÔ ÒÅÐÒÏÄÕÉÔ ÁÖÅÃ ÕÎ ÊÅÕÎÅ ÂÁÇÕï 0ίγ ÌÅ Ϋγ ÍÁÉȢ .ÏÔÏÎÓ ÑÕȭÉÌ Ù Á 
ÅÎÃÏÒÅ ÄÅÓ ÃÏÕÐÌÅÓ ɉί ÅÎ άΪάΫɊ ÄÁÎÓ ÌȭÁÎÃÉÅÎÎÅ :!# "ÅÒÌÉÅÔ ɉÁÖÅÃ ÍðÍÅ ÕÎ ÇÒÏÕÐÅ ÈÉÖÅÒÎÁÎÔɊ ÏĬ 
ÌÅÓ ÃÏÎÓÔÒÕÃÔÉÏÎÓ ÎȭÏÎÔ ÐÁÓ ÄïÂÕÔïȢ 

¶ Aéroport St -Exupéry, parking MIKE  - Saint -Laurent -de-Mure, Forêt Charles 3,5 ha  
ÕÎ ÃÏÕÐÌÅ Á ÒïÕÓÓÉ ÓÁ ÒÅÐÒÏÄÕÃÔÉÏÎȢ 5Î ÐÁÎÎÅÁÕ ÄȭÅØÐÌÉÃÁÔÉÏÎ ÓÅÒÁÉÔ ÌÅ ÂÉÅÎÖÅÎÕ ! 

¶ Aéroport St -Exupéry, parking MIKE  - lieu -dit Parmagne 1,17 ha ÄÁÎÓ ÌȭÅÎÃÅÉÎÔÅ ÄÅ Ìȭ!ïÒÏÐÏÒÔ 
Un couple présent. Le sÕÉÖÉ ÅÓÔ ÁÓÓÕÒï ÐÁÒ ÌÅ ÓÅÒÖÉÃÅ ÄÕ ÐïÒÉÌ ÁÖÉÁÉÒÅ ÄÅ ÌȭÁïÒÏÐÏÒÔȢ 

¶ 6ÏÉÅÓ ÄÅ ÃÉÒÃÕÌÁÔÉÏÎ ÐÏÕÒ ÁÖÉÏÎÓ ÄÁÎÓ Ìȭ!ïÒÏÐÏÒÔ 3Ô-Exupéry - zone sud aménagée 2,4 ha   
ÕÎ ÃÏÕÐÌÅ ÐÒïÓÅÎÔȢ ,Å ÓÕÉÖÉ ÅÓÔ ÁÓÓÕÒï ÐÁÒ ÌÅ ÓÅÒÖÉÃÅ ÄÕ ÐïÒÉÌ ÁÖÉÁÉÒÅ ÄÅ ÌȭÁïÒÏÐÏÒÔȢ 

¶ Projet «  6 Park  » 6è Sens - La Fouillouse (Saint -Priest) 1 ha 
Un couple présent et reproduction réussie (deux poussins bagués P72 et P73). Un des adultes est 
peut-être celui récupéré en mer en Catalogne en mars 2021 après son hivernage en Tunisie. 

¶ Déviation RD147  - Site PN11 (Saint -Pierre -de-Chandieu)  
Un couple présent dont B39 (avec GPS), mais échec de la reproduction. 

¶ Village de marques de Villefontaine (38)  ɀ Poriot, St -Quentin -Fallavier et Satolas -et-Bonce 
Pas de couple. 

¶ ZAC Pierre Blanche (Manissieux)  - Laleau (St-Priest) 1 ha 
5Î ÃÏÕÐÌÅ ÅÔ ÒÅÐÒÏÄÕÃÔÉÏÎ ÒïÕÓÓÉÅ ɉÕÎ ÐÏÕÓÓÉÎ ÂÁÇÕï "έί ÅÔ ÐÏÓÅ ÄȭÕÎ '03 ÓÕÒ ÕÎ ÁÄÕÌÔÅ "έήɊȢ  

¶ Projet ÄÅ ÚÏÎÅ ÄȭÁÃÔÉÖÉÔï ÄÅ #ÏÒÂîÇÅÓ-et-Tâches, à Corbas ɀ même site de Corbas  
 

 
Carte n°3 : Corbèges-et-Tâches, cette première zone, située dans le périmètre 
du projet, a été mise en place en 2019, un seul oiseau observé en 2021. 
 

   
Photo n°5 : nouvelle zone de compensation à Corbèges-et-Tâches, Corbas 
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¶ Projet ÄÅ ÚÏÎÅÓ ÄȭÁÃÔÉÖÉÔï ÄÅ #ÏÒÂîÇÅÓ-et-Tâches, à Corbas ɀsite de la Fouillouse ( Jonage) 
Un couple présent, mais échec de la reproduction. 
 

¶ 0ÁÒÃ ÄȭÁÃÔÉÖÉÔï 3!3 +!.%ȟ ÐÒÏÊÅÔ ÄÕ -ÕÌÔÉÐĖÌÅ ÄÅ $ïÃÉÎÅÓ-Charpieu ɀ les Grandes 
Roberdières, Chassieu  
Un couple avec deux poussins dont un bagué B33 le 11 juin (photo n°6). 
 

 
          Photo n°6 : |ÄÉÃÎîÍÅ ÃÒÉÁÒÄȟ ÐÏÕÓÓÉÎ "έέȟ #ÈÁÓÓÉÅÕȟ 0ÁÕÌ !$,!- 

 
; ÎÏÔÅÒ ÑÕȭÕÎ ÃÏÕÐÌÅ ÅÓÔ ÔÏÕÊÏÕÒÓ ÎÏÔï ÄÁÎÓ ÌȭÅÍÐÒÉÓÅ ÄÅ ÌȭÁÒÒðÔï ÄÕ ÐÒÏÊÅÔ 3!3 +ÁÎÅȢ ,Å ÃÏÕÐÌÅ 
ÅÓÔ ÏÂÓÅÒÖï Û ÐÌÕÓÉÅÕÒÓ ÒÅÐÒÉÓÅÓȟ ÌÅ ÎÉÄ Á ÐÕ ðÔÒÅ ÒÅÐïÒïȟ ÍÁÉÓ ÌÁ ÒÅÐÒÏÄÕÃÔÉÏÎ ÓȭÅÓÔ ÓÏÌÄïÅ ÐÁÒ ÕÎ 
échec. 5Î ÄÅÓ ÁÄÕÌÔÅÓ Á ÐÕ ðÔÒÅ ÂÁÇÕï ÅÔ ïÑÕÉÐï ÄȭÕÎÅ ÂÁÌÉÓÅȟ ÃÅ ÑÕÉ ÎÏÕÓ Á ÐÅÒÍÉÓ ÄȭÅÓÐÁÃÅÒ ÌÅÓ 
ÐÁÓÓÁÇÅÓ ÓÕÒ ÃÅ ÓÉÔÅ ÏĬ ÌÅÓ ÏÂÓÅÒÖÁÔÉÏÎÓ ÓÏÎÔ ÄÉÆÆÉÃÉÌÅÓȢ #ȭÅÓÔ ÁÕÓÓÉ ÇÒÝÃÅ Û ÌÁ ÂÁÌÉÓÅ ÑÕÅ ÌȭïÃÈÅÃ ÄÅ 
ÌÁ ÒÅÐÒÏÄÕÃÔÉÏÎ Á ÐÕ ðÔÒÅ ÄïÄÕÉÔ ÄÅ ÌȭÁÂÁÎÄÏÎ ÄÕ ÓÉÔÅȢ ,Á ÚÏÎÅ de nidification a été mise en défens 
ÅÔȟ ÅÎ ÌȭÁÂÓÅÎÃÅ ÁÃÔÕÅÌÌÅ ÄÅ ÔÒÁÖÁÕØȟ ÌÅ ÃÏÕÐÌÅ ÎȭÁ ÐÁÓ ïÔï ÄïÒÁÎÇïȢ 

 

¶ Village de marques, parc des Lurons à Satolas -et-Bonce (38) ɀ Haut -Bonce, St-Quentin -
Fallavier et Satolas -et-Bonce 
Nouvelle parcelle 2021. Pas de couple. 

 
 
En 2021, 22 parcelles compensatoires correspondant à 15 projets différents  étaient en place dans 
le territoire du plan. Au total, 12 couples ont été observés, produisant 9 nichées, dont 6 ont connu un 
succès de reproduction. Les résultats sont doÎÃ ÐÁÒÔÉÃÕÌÉîÒÅÍÅÎÔ ÐÏÓÉÔÉÆÓ ÐÏÕÒ ÌȭÁÎÎïÅ άΪάΫȢ ,Å ÓÕÃÃîÓ 
ÄÅ ÒÅÐÒÏÄÕÃÔÉÏÎ ÄÅ ΰΰГ ÅÓÔ ÓÉÇÎÉÆÉÃÁÔÉÆȟ ÌïÇîÒÅÍÅÎÔ ÓÕÐïÒÉÅÕÒ ÁÕ ÔÁÕØ ÄÅ ÌȭÅÎÓÅÍÂÌÅ ÄÅÓ ÎÉÄÓȢ 
,ȭÅÎÔÒÅÔÉÅÎ ÄÅ ÌÁ ÖïÇïÔÁÔÉÏÎ ÒÅÓÔÅ ÅÓÓÅÎÔÉÅÌ ÐÏÕÒ ÍÁÉÎÔÅÎÉÒ ÌȭÁÔÔÒÁÃÔÉÖÉÔï ÄÅÓ ÓÉÔÅÓȢ ,Å dérangement reste 
un problème récurrent pour plusieurs sites. 
 
 

¶ ,ÅÓ ÃÁÒÒÉîÒÅÓ ÄÅ ÌÁ ÐÌÁÉÎÅ Äȭ(ÅÙÒÉÅÕØ  
,ÅÓ α ÅØÐÌÏÉÔÁÔÉÏÎÓ ÎÏÔïÅÓ %,'ȟ #"2ȟ ,#30$# ÅÔ ,'&ȟ ÄÅ ÌÁ ÐÌÁÉÎÅ Äȭ(ÅÙÒÉÅÕØȟ Û 3ÁÉÎÔ-Pierre-de-
Chandieu, Saint-Bonnet-de-Mure et Saint-Laurent-de-Mure, mettent toutes en place des actions 
comprenant le suivi et la protection des nichées, et, pour certaines, la création de zones 
temporaires de nidification. En 2021, les différents suivis menés dans la zone ont permis de 
localiser 5 couples, dont 2 ou 3 ont réussi leur reproduction. 
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¶ La carrière de Mions  
3ÉÔÕïÅ ÅÎÔÒÅ Ìȭ!ήΰ ÅÔ ÌÅ ÂÏÕÒÇ ÄÅ -ÉÏÎÓȟ ÃÅÔÔÅ ÃÁÒÒÉîÒÅȟ ÄïÊÛ ïÔÕÄÉïÅ ÂÉÅÎ ÁÖÁÎÔ ÌÅ ÄïÂÕÔ ÄÕ ÐÌÁÎȟ 
ÁÃÃÕÅÉÌÌÅ ÒïÇÕÌÉîÒÅÍÅÎÔ ÐÌÕÓÉÅÕÒÓ ÃÏÕÐÌÅÓ ÄȭĞÄÉÃÎîÍÅÓȢ %Î άΪάΫȟ ÄÅÕØ ÃÏÕÐÌÅÓ ÏÎÔ ÎÉÃÈï ÄÏÎÔ ÌȭÕÎ 
avec deux poussins début mai. 
 

¶ La carrière de Croix des Évessays (Colombier -Saugnieu)  
#ÅÔÔÅ ÃÁÒÒÉîÒÅȟ ÓÉÔÕïÅ ÅÎÔÒÅ ÌÅ ÈÁÍÅÁÕ ÄÅ 3ÁÕÇÎÉÅÕ ÅÔ Ìȭ!ήέάȟ ÅÓÔ ÍÁÉÎÔÅÎÁÎÔ ÄÁÎÓ ÓÁ ÐÈÁÓÅ 
ÄȭÅØÐÌÏÉÔÁÔÉÏÎȢ !ÕÃÕÎ ÍÉÌÉÅÕ ÆÁÖÏÒÁÂÌÅ Û ÌÁ ÒÅÐÒÏÄÕÃÔÉÏÎ ÎȭÁ ïÔï ÒÅÐïÒïȢ 

 

Rassemblements postnuptiaux  
Enfin, la dernière partie du suivi 2021 a été consacrée aux rassemblements postnuptiaux , en 
particulier ceux de Saint-Priest. Ces sites sont à préserver absolument. Leur classement actuel 
ne permet pas de garantir leur préservat ion à long terme.  
 

Le rassemblement du Capot, rue Clémenceau, reste utilisé. Cependant, en 2021 comme en 2020, les 
effectifs y diminuent, avec un maximum de 63 seulement. Le site voisin (rue des Alpes) de la plaine de 
Manissieux, souvent utilisé par le passé, a été aussi fréquenté, mais des oiseaux ont stationné sur le 
ÔÏÉÔ ÄȭÕÎ ÂÝÔÉÍÅÎÔ ÉÎÄÕÓÔÒÉÅÌ ÖÏÉÓÉÎ ɉÅÎÔÒÅÐÒÉÓÅ Iron MountainɊȢ .ÏÔÏÎÓ ÑÕÅ ÃȭÅÓÔ ÓÕÒ ÃÅÓ ÄÅÕØ ÓÉÔÅÓ 
ÑÕȭÏÎÔ ÅÕ ÌÉÅÕ ÐÌÕÓÉÅÕÒÓ ÏÐïÒÁÔÉÏÎÓ ÄÅ ÃÁÐÔÕÒÅ ÁÆÉÎ ÄÅ ÂÁÇÕÅÒ ÅÔ ïÑÕÉÐÅÒ ÄÅÓ ÏÉÓÅÁÕØ ÁÄÕÌÔÅÓ ÄÅ ÂÁÌÉÓÅÓȢ 
Les deux parcelles agricoles de Revoisson/Grandes Terres sud, à Genas, à 1,7 km du Capot, utilisées en 
άΪΫγ ÅÔ άΪάΪȟ ÎȭÏÎÔ ïÔï ÑÕÅ ÔÒîÓ ÐÅÕ ÆÒïÑÕÅÎÔïÅÓ ÅÎ άΪάΫȢ  
 

Les plus gros groupes ont été notés cette année à la ZAC Berliet. Cette friche industrielle en attente de 
construction, principalement entourée de milieux urbains, mais entièrement clôturée, donc avec des 
dérangements très rares, a vu un maximum de 110 oiseaux en octobre 2021. Ce site, en milieu urbain 
géré par la municipalité de St-Priest, est en attÅÎÔÅ ÄÅ ÃÏÎÓÔÒÕÃÔÉÏÎȟ ÅÔ ÓÉ ÁÕÃÕÎ ÐÒÏÊÅÔ ÎȭÅÓÔ 
actuellement connu, il est le site de rassemblement le plus menacé du territoire du plan.  
,ÅÓ ÄÏÎÎïÅÓ '03 ÏÎÔ ÒïÖïÌï ÑÕȭÕÎ ÎÏÍÂÒÅ ÉÍÐÏÒÔÁÎÔ ÄȭÏÉÓÅÁÕØ ÓÅ ÓÏÎÔ ÉÎÓÔÁÌÌïÓ ÓÕÒ ÌÅ ÔÏÉÔ ÄÕ ÃÅÎÔÒÅ 
de tri de la Posteȟ ÊÕÓÔÅ Û ÃĖÔï ÄÅ ÌÁ :!# ÅÔ ÔÒîÓ ÇÒÁÎÄ ɉάȟΰ ÈÁɊȢ 5Î ÇÒÏÕÐÅȟ ÑÕÅ ÌȭÏÎ ÎȭÁ ÐÁÓ ÐÕ ÃÏÍÐÔÅÒȟ 
Á ÄĮ Ù ÐÁÓÓÅÒ ÔÏÕÔ ÌȭÈÉÖÅÒ ! 
 

Signalons aussi un petit rassemblement sur un toit voisin du champ de Chassieu (les Grandes Brosses), 
le champ lui-ÍðÍÅ ÎȭÁÙÁÎÔ ÐÁÓ ïÔï Õtilisé cette année. 
 

#ÅÓ ÓÔÁÔÉÏÎÎÅÍÅÎÔÓ ÅÎ ÔÏÉÔÕÒÅ ÎÅ ÐÅÒÍÅÔÔÅÎÔ ÐÌÕÓ ÄÅ ÔÒÁÃÅÒ ÕÎ ÇÒÁÐÈÅ ÄÅ ÌȭïÖÏÌÕÔÉÏÎ ÄÅ ÌȭÅÆÆÅÃÔÉÆ ÅÎ 
rassemblement postnuptial, comme on le faisait les années précédentes. Des systèmes de comptage 
par drone ou caméra devront être ïÔÕÄÉïÓ ÐÏÕÒ ÌȭÁÎÎïÅ ÐÒÏÃÈÁÉÎÅȢ 
 

#ĖÔï )ÓîÒÅȟ ÕÎ ÒÁÓÓÅÍÂÌÅÍÅÎÔ ÐÏÓÔÎÕÐÔÉÁÌ ÓÕÒ ÕÎÅ ÔÏÉÔÕÒÅ ÄȭÅÎÔÒÅÐĖÔ ÌÏÇÉÓÔÉÑÕÅ Á ïÔï ÉÄÅÎÔÉÆÉï ÁÕ ÌÉÅÕ-
dit "Chez Guinet", rue des Combes à Satolas-et-Bonce (photo n°7). Il est bordé au sud par une ancienne 
voie ferrée partiellement enfrichée. 
 
 

Photo n°7 : stationnement en toitures en Nord-Isère, Jean-Yves CHETAILLE 
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,Å ÂÁÓÓÉÎ ÄȭÏÒÁÇÅ ÄÅ 3ÁÉÎÔ-Exupéry a accueilli un groupe en août, maxi de 10 début août, mais vite 
délaissé. Des petits groupes également ont été observés dans la carrière de Saint-Exupéry, au parking 
$ÁÎÅÍÁÒË ɉÎÏÎ ÅÎ ÓÅÒÖÉÃÅɊ ÅÔ ÄÁÎÓ ÕÎ ÃÈÁÍÐ ÃÏÎÔÉÇÕ Û ÌȭÁïÒÏÐÏÒÔ ɉÍÁØÉ ÄÅ Ϋΰ ÏÉÓÅÁÕØ ÆÉÎ ÁÏĮÔɊȟ ÁÉÎÓÉ 
ÑÕÅ ÄÁÎÓ ÕÎÅ ÐÁÒÃÅÌÌÅ ÁÇÒÉÃÏÌÅ Û ÌȭÏÕÅÓÔ ÄÅ ÌȭÁïÒÏÐÏÒÔȟ ÍÁÉÓ ÐÒÏÃÈÅȟ ÁÖÅÃ ÕÎ ÍÁØÉÍÕÍ ÄÅ Ϋΰ ÏÉÓÅÁÕØȢ 
Les oiseaux de ces cinq petits groupes semblent être partis en migration ensuite, ce qui a été confirmé 
par des lectures de bagues. 
 

-ÁÉÓ ÃÅ ÑÕȭÏÎ ÒÅÔÉÅÎÄÒÁ ÐÒÉÎÃÉÐÁÌÅÍÅÎÔȟ ÃȭÅÓÔ ÑÕÅȟ ÃÏÍÍÅ ÌȭÁÎ ÄÅÒÎÉÅÒ ɉ4)33)%2 άΪάΪɊȟ ÕÎ ÇÒÏÕÐÅ Á 
ÐÁÓÓï ÔÏÕÔ ÌȭÈÉÖÅÒȟ ÐÒÉÎÃÉÐÁÌÅÍÅÎÔ Û ÌÁ ZAC Berliet Ȧ ,Á ÔÅÍÐïÒÁÔÕÒÅ ÎȭÁ ÊÁÍÁÉÓ ïÔï ÔÒîÓ ÆÒÏÉÄÅȟ ÍÁÉÓ ÌÅÓ 
ÏÉÓÅÁÕØ ÎȭÏÎÔ ÐÕ ðÔÒÅ ÖÒÁÉÍÅÎÔ ÃÏÍÐÔïÓ ! 
 

En conclusion  
La prospection de terrain 2021 a été menée avec succès, le nombre de couples trouvés est de 106, au 
lieu de 111 en 2020 et 2019, de 88 en 2018, 91 en 2017 et 89 en 2016, les trois dernières années ayant 
ÂïÎïÆÉÃÉï ÄȭÕÎÅ ÃÏÎÎÁÉÓÓÁÎÃÅ ÄÅ ÐÌÕÓ ÅÎ ÐÌÕÓ ÇÒÁÎÄÅ ÄÕ ÔÅÒÒÉÔÏÉÒÅ ÐÏÕÒ ÌÅÓ ÐÒÏÓÐÅÃÔÅÕÒÓȢ #ÏÍÍÅ ÅÎ 
2020, le taux de réussite des nichées est le meilleur relevé depuis 2015, sans doute grâce à des 
conditions météorologiques favorables. Les couples des zones non agricoles sont plus nombreux que 
ceux des zones agricoles. 
Le suivi des rassemblements a été rendu plus difficile par la fréquentation des toitures de bâtiments 
en automne. Ce phénomène avait été noté les années précédentes grâce aux signaux des balises, mais 
ÅÎ άΪάΫȟ ÉÌ ÓȭÅÓÔ ÇïÎïÒÁÌÉÓïȟ ÁÖÅÃ ÌÁ ÐÌÕÐÁÒÔ ÄÅÓ ÒÁÓÓÅÍÂÌÅÍÅÎÔÓ ÃÏÎÃÅÎÔÒïÓ ÓÕÒ ÄÅÓ ÔÏÉÔÓȢ ,ÅÓ ÓÉÔÅÓ 
occupés restent à proximité des parcelles utilisées au sol. 
  

Pour la troisième année, les sites de compensation ont vu une bonne occupation et un bon succès de 
ÒÅÐÒÏÄÕÃÔÉÏÎȢ #ÅÃÉ ÅÓÔ ÅÎÃÏÕÒÁÇÅÁÎÔȟ ÌÅÓ ÃÏÕÐÌÅÓȟ ÔÒîÓ ÆÉÄîÌÅÓ Û ÌÅÕÒ ÌÉÅÕ ÄÅ ÎÉÄÉÆÉÃÁÔÉÏÎȟ ÓȭÁÄÁÐÔÅÒÏÎÔ 
probablement de plus en plus à ces nouveaux terrains. 
 

Les couples nicheurs bénéficient de zones agricoles encore nombreuses et favorables, mais la 
ÃÏÎÓÏÍÍÁÔÉÏÎ ÄȭÅÓÐÁÃÅÓ ÁÇÒÉÃÏÌÅÓ ÓÅ ÐÏÕÒÓÕÉÔȢ $ȭÁÕÔÒÅÓ ÃÏÕÐÌÅÓ ÓȭÁÃÃÒÏÃÈÅÎÔ Û ÄÅÓ ÓÉÔÅÓ ÉÎÄÕÓÔÒÉÅÌÓ ÑÕÉ 
ÓÏÎÔ ÁÕÊÏÕÒÄȭÈÕÉ ÄÅ ÐÌÕÓ ÅÎ ÐÌÕÓ ÅÎÃÌÁÖïÓ ÁÕ ÍÉÌÉÅÕ ÄÅ ÃÏÎÓÔÒÕÃÔÉÏÎÓ Äiverses et très menacés de 
ÄÉÓÐÁÒÉÔÉÏÎȢ ,ÅÓ ÃÁÒÒÉîÒÅÓ ÅÔ ÂÁÓÓÉÎÓ ÄÅ ÒïÔÅÎÔÉÏÎ ÄȭÅÁÕØ ÒÅÓÔÅÎÔ ÄÅÓ ÍÉÌÉÅÕØ ÐÒïÃÉÅÕØ ÐÏÕÒ ÌȭÅÓÐîÃÅȢ 
 

Enfin, les balises GPS commencent à donner des informations intéressantes et devraient permettre 
ÄȭÁÍïÌÉÏÒÅÒ ÌÅÓ ÁÃÔÉÏÎÓ ÆÕÔÕÒes. 
 

,Å ÇÒÁÎÄ %ÓÔ ÌÙÏÎÎÁÉÓ Á ïÔï ÃÈÏÉÓÉ ÃÏÍÍÅ ÓÉÔÅ ÐÉÌÏÔÅ ÄÁÎÓ ÌÅ ÐÒÏÇÒÁÍÍÅ ÎÁÔÉÏÎÁÌ ÃÏÎÓÁÃÒï Û ÌȭÅÓÐîÃÅȢ 
,Å 0ÌÁÎ ÄÅ 3ÁÕÖÅÇÁÒÄÅ ÍÉÓ ÅÎ ĞÕÖÒÅ ÄÅÐÕÉÓ άΪΫί ÓÅÍÂÌÅ ÐÏÒÔÅÒ ÓÅÓ ÆÒÕÉÔÓ ÅÔ ÐÅÒÍÅÔ ÌÅ ÍÁÉÎÔÉÅÎ ÄȭÕÎÅ 
ÐÏÐÕÌÁÔÉÏÎ Äȭ|ÄÉÃÎîÍÅÓ ÃÒÉÁÒÄÓ ÖÉÁÂÌÅ ÅÔ ÐïÒÅÎÎÅȢ Ceci grâce aux actions de protection et aux efforts 
de tous les participants, au sein des organismes parties prenantes et aux nombreuses heures de suivi 
de terrain et de protection.  
         Rédaction : Dominique TISSIER 
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Isabelline Books, Falmouth, 345 pages. 

 
 

 

Photo n°8 ȡ |ÄÉÃÎîÍÅ ÃÒÉÁÒÄȟ 3ÁÉÎÔ-Priest, juin 2020, D. TISSIER 



,ȭ%&&2!)% n°57 LPO-Rhône                                               28 

 
 
,Å 0ÒÏÇÒÁÍÍÅ ÌÏÃÁÌ ÄÅ 3ÁÕÖÅÇÁÒÄÅ ÄÅ Ìȭ|ÄÉÃÎîÍÅ ÃÒÉÁÒÄ Burhinus oedicnemus dans le grand Est 
lyonnais, piloté par la Métropole de Lyon et animé par la LPO-2ÈĖÎÅ ÅÔ Ìȭ!0)% ÎÏÒÄ-Isère, souvent 
décrit dans cette revue (voir par exemple ADLAM et al. 2022) est actif depuis 2015. Des actions de 
ÂÁÇÕÁÇÅ ÄȭÏÉÓÅÁÕØ ÓÏÎÔ ÍÅÎïÅÓ ÄÁÎÓ ÃÅ ÃÁÄÒÅ ÄÅÐÕÉÓ άΪΫβ ÐÁÒ ÌȭïÑÕÉÐÅ ÄÅ ÂÁÇÕÁÇÅȟ !ÒÎÁÕÄ ,%$25ȟ 
Camille MIRO, Paul ADLAM (LPO-Rhône) et Steve AUGIRON (ECO-IND).  
 

Les contrôles et reprises de bagues ont fourni de précieux renseignements sur le comportement, les 
mouvements de dispersion juvénile et les trajets migratoires de ces individus (voir par exemple 
TISSIER et al. άΪάΫɊȢ #ÅÒÔÁÉÎÓ ÏÉÓÅÁÕØ ÈÉÖÅÒÎÅÎÔ ÄÁÎÓ Ìȭ%ÓÔ ÌÙÏÎÎÁÉÓ ÅÔ ÄȭÁÕÔÒÅÓȟ ÐÌÕÓ ÎÏÍÂÒÅÕØȟ ÐÁÒÔÅÎÔ 
hiverner dans le sud de la France, en Afrique du Nord, en Espagne ou en Sardaigne. 
 

Mais, plus surprenant, un oiseau bagué dans un rassemblement postnuptial a été 
observé cette année en Norvège  !... 
 

Cet oiseau avait été bagué le 29 septembre 2021 au site du Capot, lieu de rassemblement bien connu 
des ornithologues lyonnais, situé dans la commune de Saint-Priest, Métropole de Lyon. Il était alors 
âgé de deux ans. Il est muni aux tibias de deux bagues DARVIC bleues à caractères blancs, lisibles à 
ÄÉÓÔÁÎÃÅ ÒÁÉÓÏÎÎÁÂÌÅȟ ÅÎ ÌȭÏÃÃÕÒÒÅÎÃÅ ÐÏÕÒ ÃÅÔ ÉÎÄÉÖÉÄÕ P87. 
 

Le 6 mai 2022, il est noté sur une île à Kopervik, Karmøy, en Norvège. Il semble y être resté quelques 
jours (fide Oskar K. BJØRNSTAD, un des observaÔÅÕÒÓ ÎÏÒÖïÇÉÅÎÓɊȢ ,Å ÓÉÔÅ ÅÓÔ ÄÉÓÔÁÎÔ ÄȭÅÎÖÉÒÏÎ ΫίΪΪ 
kilomètres de Lyon. 
 

    
Photo n°1 ȡ |ÄÉÃÎîÍÅÓ 0βΰ ÅÔ 0βαȟ ÂÁÇÕÁÇÅ ÁÕ #ÁÐÏÔȟ 3ÁÉÎÔ-
Priest, septembre 2021, D. TISSIER  

Photo n°2 ȡ |ÄÉÃÎîÍÅ 0βαȟ +ÏÐÅÒÖÉËȟ .ÏÒÖîÇÅȟ ÍÁÉ άΪάάȟ 
Frank STEINKJELLÅ 

 
 
,ȭÅÓÐîÃÅ ÅÓÔ ïÖÉÄÅÍÍÅÎÔ ÔÒîÓ ÒÁÒÅ ÅÎ .ÏÒÖîÇÅȟ ÁÖec seulement 40 citations notées dans les archives. À 
+ÁÒÍĜÙȟ ÉÌ ÓȭÁÇÉÔ ÄÅ ÌÁ ÔÒÏÉÓÉîÍÅ ÄÏÎÎïÅ ÐÏÕÒ ÌȭÅÓÐîÃÅȟ Û ÃÈÁÑÕÅ ÆÏÉÓ ÄÁÎÓ ÄÅÓ ÃÈÁÍÐÓ ÎÏÕÖÅÌÌÅÍÅÎÔ 
labourés. 
Karmøy est une île prisée des ornithologues norvégiens, où une station de baguage est en 
fonctionnement depuis 1974.

5Î |ÄÉÃÎîÍÅ ÄÅ ÌÁ -ïÔÒÏÐÏÌÅ ÄÅ ,ÙÏÎ 
voyage en Norvège  ! 

 

Olivier FONTAINE, Élie GAGET, Dominique TISSIER , Steve AUGIRON 
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,ÅÓ ÓÉÔÅÓ ÄÅ ÒÅÐÒÏÄÕÃÔÉÏÎ ÄÅ ÌȭÅÓÐîÃÅ ÌÅÓ ÐÌÕÓ ÐÒÏÃÈÅÓ ÓÏÎÔ ÅÎ !ÎÇÌÅÔÅÒÒÅȟ ÖÏÉÒÅ ÅÎ !ÌÌÅÍÁÇÎÅ ÏĬ ÅÌÌÅ 
est cependant très rare. Plusieurs questions restent posées : pourquoi cet oiseau a-t-il pris la direction 
de la Norvège, au lieu de revenir vers sa zone de reproduction visitée lors de sa deuxième année ? 
%ÒÒÅÕÒ ÄȭÏÒÉÅÎÔÁÔÉÏÎȟ ÐÒÏÓÐÅÃÔÉÏÎ ÅÒÒÁÔÉÑÕÅ ÏÕ ÁÌÅÁ ÃÌÉÍÁÔÉÑÕÅ ? Et où a-t-ÉÌ ÐÁÓÓï ÌȭÈÉÖÅÒ ? Étonnant 
aussi de le voir là-bas en période de reproduction !  
 

5ÎÅ ÁÕÔÒÅ ÈÙÐÏÔÈîÓÅ ÓÅÒÁÉÔ ÑÕȭÉÌ ïÔÁÉÔ ÎÉÃÈÅÕÒ ÅÎ άΪάΫ ÁÕ ÎÏÒÄ ÄÅ ÌÁ &ÒÁÎÃÅȟ ÐÅÕÔ-être en Allemagne, et 
ÑÕȭÉÌ ÁÕÒÁÉÔ ÆÁÉÔ ÈÁÌÔÅ ÁÕ #ÁÐÏÔ ÅÎ ÓÅÐÔÅÍÂÒÅȟ ÐÕÉÓȟ Û ÓÏÎ ÒÅÔÏÕÒ ÄÅ ÍÉÇÒÁÔÉÏÎȟ ÓÅÒÁÉÔ ÁÌÌï ÔÒÏÐ ÁÕ ÎÏÒÄȢ 
 

 
Carte n°1 : Kopervik, Norvège, source Google Earth 
 

Décidemment, cette espèce nous étonnera toujours par son comportement local ou migratoire !... 
%ÓÐïÒÏÎÓ ÑÕȭÏÎ ÌÅ ÖÅÒÒÁ ÄÅ ÎÏÕÖÅÁÕ ÁÉÌÌÅÕÒÓȟ ÐÅÕÔ-ðÔÒÅ ÄÅ ÒÅÔÏÕÒ ÄÁÎÓ Ìȭ%ÓÔ ÌÙÏÎÎÁÉÓȣ 
 

 

Olivier FONTAINE, ÐÒÏÇÒÁÍÍÅ ÎÁÔÉÏÎÁÌ |ÄÉÃÎîÍÅ ÃÒÉÁÒÄ 
Élie GAGET, University of Turku, Turku, Finland 
Dominique TISSIER, référent pour le programme local, LPO-Rhône 
Steve AUGIRON, ECOIND-#ÏÎÓÕÌÔȟ ÃÏÏÒÄȢ ÄÕ ÐÒÏÇÒÁÍÍÅ ÎÁÔÉÏÎÁÌ |ÄÉÃÎîÍÅ 

 
 
 
Remerciements  : merci à Oskar K. BJØRNSTAD et aux ornithologues norvégiens qui ont permis cette 
ÃÉÔÁÔÉÏÎ ÔÒîÓ ÉÎÔïÒÅÓÓÁÎÔÅȢ -ÅÒÃÉ Û ÃÅÕØ ÑÕÉ ÏÎÔ ÒÅÌÁÙï ÌȭÉÎÆÏÒÍÁÔÉÏÎ ÅÎ ÒïÇÉÏÎ ÌÙÏÎÎÁÉÓÅȟ 0ÁÕÌ !$,!-ȟ 
#ÁÍÉÌÌÅ -)2/ȟ 6ÉÎÃÅÎÔ '!'%4ȟ ÁÉÎÓÉ ÑÕȭÛ ÔÏÕÓ ÌÅÓ ÐÁÒÔÉÃÉÐÁÎÔÓ ÄÕ ÐÒÏÇÒÁÍÍÅȢ 
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Résumé ȡ ÕÎ |ÄÉÃÎîÍÅ ÃÒÉÁÒÄ Burhinus oedicnemus bagué le 29 septembre 2021 à Saint-Priest, 
-ïÔÒÏÐÏÌÅ ÄÅ ,ÙÏÎȟ &ÒÁÎÃÅȟ Á ïÔï ÃÏÎÔÒĖÌï ÅÎ .ÏÒÖîÇÅ ÌÅ ΰ ÍÁÉ άΪάάȟ ÓÕÒ ÌȭÿÌÅ ÄÅ +ÏÐÅÒÖÉËȟ +ÁÒÍĜÙȟ Û 
1500 kilomètres de Lyon. 

 

Summary: a Stone Curlew Burhinus oedicnemus ringed on September 29, 2021, in Saint-Priest, 
Métropole de Lyon, France, was observed in Norway on May 6, 2022, at Kopervik island, Karmøy, 
1500 kilometres from Lyon. 

 

Resumen : un Alcaraván común Burhinus oedicnemus anillado el 29 de septiembre de 2021 en Saint-
Priest, Métropole de Lyon, Francia, fue controlado en Noruega el 6 de mayo de 2022, en la isla de 
Kopervik, Karmøy, a 1500 kilómetros de Lyon. 

 
 
 
 
 

 
#ÏÕÐÌÅ Äȭ|ÄÉÃÎîÍÅÓ ÃÒÉÁÒÄÓȟ 'ÅÎÁÓȟ ÍÁÒÓ άΪάάȟ $Ȣ 4)33)%2 
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La liste des rapaces diurnes observés dans le département du Rhône et la Métropole de Lyon comporte, 
en juillet 2022, 30 espèces : un pandionidé, 22 accipitridés et 7 falconidés. 
 

$ÅÕØ ÅÓÐîÃÅÓ ÎȭÏÎÔ ÐÁÓ ïÔï ÖÕÅÓ ÐÁÒ ÄÅÓ ÏÂÓÅÒÖÁÔÅÕÒÓȟ ÍÁÉÓ ÌÅÕÒÓ ÐÁÓÓÁÇÅÓ ÎȭÏÎÔ ïÔï ÄïÔÅÃÔïÓ ÑÕÅ ÐÁÒ 
les signaux des balises GPS que les oiseaux portaient. 
5ÎÅ ÅÓÐîÃÅȟ ÌÁ "ÕÓÅ ÆïÒÏÃÅȟ ÎȭÁ ïÔï ÎÏÔïÅ ÑÕȭÕÎÅ ÆÏÉÓȟ en 1902 (une femelle capturée à Feyzin).  

 
3ÅÕÌÅÍÅÎÔ Ϋέ ÅÓÐîÃÅÓ ÓÏÎÔ ÎÉÃÈÅÕÓÅÓȟ ÓÁÎÓ ÃÏÍÐÔÅÒ ÌȭOÌÁÎÉÏÎ ÂÌÁÎÃ ÄÏÎÔ 
un seul couple a niché et une seule fois en 2005 à Saint-Laurent-Äȭ!ÇÎÙȢ  
 
 

Pandionidés    

Balbuzard pêcheur Pandion haliaetus Migrateur assez rare 

Accipitridés    

Bondrée apivore Pernis apivorus Nicheur peu commun, migrateur 

Élanion blanc Elanus caeruleus Nicheur en 2005, occasionnel depuis 

Milan noir  Milvus migrans Nicheur assez commun, migrateur 

Milan royal  Milvus milvus Nicheur rare, migrateur, hivernant 

Gypaète barbu Gypaetus barbatus 2 signaux GPS 2012 et 2020, accidentel 

Vautour percnoptère Neophron percnopterus vu au XIXè siècle, un en août 2021 

Vautour fauve Gyps fulvus Erratisme rare depuis 1998, mai-juin  

Vautour moine Aegypius monachus Très occasionnel depuis 2009 

Circaète Jean-le-Blanc Circaetus gallicus Nicheur rare, migrateur rare 

Busard des roseaux Circus aeruginosus 0ÒïÓÅÎÔ ÔÏÕÔÅ ÌȭÁÎÎïÅȟ ÍÉÇÒÁÔÅÕÒ 

Busard Saint-Martin  Circus cyaneus Nicheur rare, hivernant rare 

Busard cendré Circus pygargus Nicheur rare, migrateur 

Busard pâle Circus macrourus Occasionnel (4 données depuis 2016) 

Autour des palombes Accipiter gentilis Nicheur assez rare 

Épervier d'Europe Accipiter nisus Nicheur sédentaire commun, migrateur 

Buse variable Buteo buteo Nicheur sédentaire commun, hivernant 

Buse féroce Buteo rufinus Une femelle à Feyzin le 3 octobre 1902 

Pygargue à queue blanche Haliaeetus albicilla Un au XIXè siècle, un en 2014 

Aigle botté Aquila pennata Nicheur probable très rare, migrateur rare 

Aigle de Bonelli Aquila fasciata Uniquement données GPS en 2017-2020 

Aigle royal Aquila chrysaetos 7 citations, occasionnel très rare 

Aigle criard Aquila clanga Signal GPS en 2008, un en 2017 

Mise à jour de la liste des rapaces diurnes observés 
dans le département du Rhône et la Métropole de Lyon 
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Buse variable, parc de Gerland, Lyon, décembre 2021, D. TISSIER                                              

 

Falconidés    

Faucon crécerelle Falco tinnunculus Nicheur commun 

Faucon crécerellette Falco naumanni Un signal GPS en 2019 

Faucon kobez Falco vespertinus Migrateur rare 

Faucon émerillon Falco columbarius Migrateur et hivernant rare 

Faucon hobereau Falco subbuteo Nicheur assez rare, migrateur  

Faucon sacre Falco cherrug Signal GPS en 2011, obs. en 2021 et en 2022 

Faucon pèlerin Falco peregrinus Nicheur rare (8 couples en 2021) 

 

 
Faucon crécerelle, Genas, septembre 2021, D. TISSIER 
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Introduction  
Le quartier de Lyon situé entre le cours Charlemagne et la Saône, à Lyon 2è, autour de la rue Bichat, 
ÄÁÎÓ ÌÁ ΉÐÒÅÓÑÕȭÿÌÅΉȟ ÃÏÍÐÒÅÎÄ ÕÎÅ ÁÌÔÅÒÎÁÎÃÅ ÄÅ ÂÝÔÉÍÅÎÔÓ ÁÎÃÉÅÎÓ ÅÔ ÄÅ ÎÏÕÖÅÁÕØ ÉÍÍÅÕÂÌÅÓ ÅÔ 
semble a priori ÐÅÕ ÆÁÖÏÒÁÂÌÅ Û ÌÁ ÂÉÏÄÉÖÅÒÓÉÔï ɉÃÁÒÔÅ ÎТΫ ÅÔ ÐÈÏÔÏ ÎТβ ÅÎ ÆÉÎ ÄȭÁÒÔÉÃÌÅɊȢ ,ÅÓ ÈÉÒÏÎÄÅÌÌÅÓ 
y ont disparu, aux dires des anciens habitants, depuis déjà quelques années.  
,ȭÕÎÅ ÄȭÅÎÔÒÅ ÎÏÕÓ ɉ6'Ɋ Ù ÁÙÁÎÔ ÓïÊÏÕÒÎï ÄÕÒÁÎÔ ÌȭïÔï άΪάάȟ ÓÏÎ ÁÔÔÅÎÔÉÏÎ Á ïÔï ÖÉÔÅ ÁÔÔÉÒïÅ ÐÁÒ ÌÅÓ ÃÒÉÓ 
sonores de Goélands leucophées Larus michahellis qui, il faut le dire, ne passent pas inaperçus ! 
 

En étant plus attentifs à leurs va-et-ÖÉÅÎÔȟ ÎÏÕÓ ÒÅÍÁÒÑÕÏÎÓȟ Û ÐÁÒÔÉÒ ÄÕ άά ÍÁÉ ÅÔ ÃÏÕÒÁÎÔ ÊÕÉÎȟ ÑÕȭÉÌÓ 
se posent très souvent sur des toits, et, en particulier, sur les toits des 18 et 20 rue Bichat. Nous 
envisageons alors sérieusement la ÐÏÓÓÉÂÉÌÉÔï ÄȭÕÎÅ ÎÉÄÉÆÉÃÁÔÉÏÎ ÌÏÃÁÌÅ ! 
 

 
Photo n°1 : les bâtiments des 18 et 20 rue Bichat, Lyon 2è. Au premier plan, la voie SNCF 

 

Observations  
,ȭÏÂÓÅÒÖÁÔÉÏÎ ÄÅÐÕÉÓ ÌÁ ÒÕÅ ÅÓÔ ÄÉÆÆÉÃÉÌÅȟ ÓÁÎÓ ÁÃÃîÓ ÎÉ ÖÕÅ ÄÉÒÅÃÔÅ  ÓÕÒ ÌÅÓ ÔÏÉÔÓȟ ÅÔ ÌȭÏÎ ÄÏÉÔ ÓÅ ÃÏÎÔÅÎÔÅr 
ÄȭÏÂÓÅÒÖÅÒ ÌÅÓ ÏÉÓÅÁÕØ ÅÎ ÖÏÌ ÏÕȟ ÐÌÕÓ ÉÎÔïÒÅÓÓÁÎÔȟ ÌÏÒÓÑÕȭÉÌÓ ÓÅ ÐÏÓÅÎÔ ÅÎ ÂÏÒÄÕÒÅ ɉÐÈÏÔÏ ÎТάɊȢ 
Après plusieurs passages, le matin du 24 juin à 8h30, la persévérance paie, car cette fois nous pouvons 
effectivement confirmer la nidification sur le toit d u 18 (le plus haut du quartier). Trois jeunes à peine 
volants sont en effet visibles, posés avec les deux parents et quémandant de la nourriture... 

Goéland leucophée : un deuxième couple 
nicheur dans Lyon intra-muros 

Vanessa GAREL, Dominique TISSIER (LPO-Rhône) 
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"ÅÁÕÃÏÕÐ ÄÅ ÃÒÉÓ ÄÅÓ ÐÁÒÅÎÔÓ ÒÅÔÅÎÔÉÓÓÅÎÔȟ ÁÉÎÓÉ ÑÕÅ ÃÅÕØ ÄΈÁÕÔÒÅÓ ÁÄÕÌÔÅÓ ɉÊÕÓÑÕȭÛ ÕÎÅ ÄÉÚÁÉÎÅɊ ÖÅÎÁÎÔ 
se poser et tournoyant souvent autour des bâtiments. La plupart des oiseaux observés sont des adultes, 
mais un oiseau est noté ce jour-là et le lendemain en plumage de 4è année (3è été). Un autre est en 
plumage de 3è année (2è été) le 24. 
 

Le lendemain, 25 juin, le matin de 7h30 à 9h20, nous observons de nouveau, au 18 rue Bichat, une 
ÄÉÚÁÉÎÅ ÄȭÁÄÕÌÔÅÓȟ ÍÁÉÓ ÁÕÓÓÉ ÕÎ ÃÏÕÒÔ ÉÎÓÔÁÎÔ ÄÅÕØ ÄÅÓ ÊÕÖïÎÉÌÅÓȟ ÅÎ ÐÌÕÍÁÇÅ ÎÅÕÆȢ ,ÅÓ ÏÉÓÅÁÕØ ÂÏÕÇÅÎÔ 
beaucoup, mais deux adultes, supposés être les parents, semblent revenir plus fréquemment sur le toit. 
Un jeune y est encore aperçu brièvement le 27 après-midi.  
 

 
Photo n°2 : Goélands leucophées adultes sur le toit du 18 rue Bichat, Lyon 2è, juin 2022. 

 

Discussion  
Nous avons pu questionner quelques habitants : discussions intéressantes avec une charmante jeune 
femme qui nous dit les voir quotidiennement depuis 2019 sans savoir ce que c'était, puis avec deux 
anciens habitants de la rue qui les voient tous les jours, et de même depuis 2019.  
Renseignements pris, 2019 est la date de construction de ce groupe de bâtiments des 16-18-20 rue 
Bichat, sur un terrain auparavant occupé par des hangars et bureaux de la SNCF (la ligne ferroviaire 
est juste à côté), la destruction de ces hangars expliquant peut-être la disparition des hirondelles, 
ÃÏÍÍÅ ÃÅÌÌÅ ÄÅ ÌȭÁÎÃÉÅÎÎÅ ÐÒÉÓÏÎ 3ÁÉÎÔ-Paul où il y avait, encore en 2000, une belle colonie de ces 
petits passereaux (Vincent GAGET in litt. ).  
,Å ÂÝÔÉÍÅÎÔ ÄÕ Ϋβȟ ÃÅÌÕÉ ÑÕÉ ÅÓÔ Û ÌȭÁÎÇÌÅ ÄÅ ÌÁ ÒÕÅ "ÉÃÈÁÔ ÅÔ ÄÅ ÌÁ ÌÉÇÎÅ ÆÅÒÒÏÖÉÁÉÒÅ ɉÐÈotos n°1 et 8), est 
un immeuble de bureaux, le plus haut du quartier avec huit étages. Il comprend une grande terrasse à 
ÌȭÁÖÁÎÔ-dernier étage, mais qui semble peu fréquentée et a priori peu gênante pour les oiseaux. 
 

La nidification est donc certaine ici cette année, et possible même depuis 2019 ou 2020 ! 
 
On a là, à notre connaissance, et après consultation attentive de la base Visionature, seulement le 
deuxième couple nicheur de Lyon intra -muros, après celui de Lyon 7è. 
 

Le premier couple, cité dans des publications diverses antérieures, (voir par exemple TISSIER 2007 in 
Ìȭ%ÆÆÒÁÉÅ ÎТάΫɊ Á ÅÎÃÏÒÅ ÐÒÏÄÕÉÔ ÄÅÕØ ÊÅÕÎÅÓ Û ÌȭÅÎÖÏÌ ÅÎ ÊÕÉÎ άΪάά ɉ2ïÇÉÓ 0/5,%4 in litt.ɊȢ )Ì ÓȭÁÇÉÔ ÄÕ 
ÓÉÔÅ ÄÅ ÌȭÁÎÃÉÅÎÎÅ ÃïÌîÂÒÅ ÅÎÔÒÅÐÒÉÓÅ Ήles Câbles de Lyon", créée en 1897, reprise en 2000 par Nexans, et 
aujourd'hui en chantier, avec la construction en cours de l'école EM Lyon, avenue Jean-Jaurès.  



,ȭ%&&2!)% n°57 LPO-Rhône                                               36 

Malgré de nombreux travaux de démolition, mais aussi de construction de nouveaux immeubles 
ÄȭÈÁÂÉÔÁÔÉÏÎȟ ÃÅ ÃÏÕÐÌÅ ÅÓÔ ÅÎÃÏÒÅ présent sur le toit de la vieille tour carrée de la rue des Balançoires 
(qui serait normalement épargnée par la restructuration du quartier). Il y niche depuis au moins 2005 ! 
Nous (DT) avions souvent cité ce couple de Nexans comme le seul couple nicheur intra-muros connu 
(par exemple in LE COMTE & TISSIER 2019). Mais en voilà donc un deuxième ! 
 
Un troisième serait peut-être à chercher ailleurs !!! 
5ÎÅ ÎÉÄÉÆÉÃÁÔÉÏÎ ÓÅÒÁÉÔ ÐÏÓÓÉÂÌÅȟ ÐÁÒ ÅØÅÍÐÌÅȟ ÓÕÒ ÌÅÓ ÔÏÉÔÓ ÄȭÕÎ ÄÅÓ ÂÝÔÉÍÅÎÔÓ ÄÅ Ìȭ5#, ɉ5ÎÉÖÅÒÓÉÔï 
#ÁÔÈÏÌÉÑÕÅ ÄÅ ,ÙÏÎɊȟ ÃÏÎÓÔÒÕÉÔ Û ÌÁ ÐÌÁÃÅ ÄÅ ÌȭÁÎÃÉÅÎÎÅ ÐÒÉÓÏÎȟ ÐÒîÓ ÄÅ ÌÁ ÇÁÒÅ ÄÅ 0ÅÒÒÁÃÈÅ ɉÃÁÒÔÅ ÎТΫɊȟ 
ÏĬ ÌȭÏÎ ÖÏÉÔ ÓÏÕÖÅÎÔȟ ÄÅÐÕÉÓ ÌÁ ÐÌÁÃÅ ÄÅÓ !ÒÃÈÉÖÅÓ ou depuis les quais du Rhône, des goélands posés ou 
se regroupant en criant le matin, avec un comportement analogue à celui des oiseaux de la rue Bichat ! 
Le personnel de RCF (Radio Chrétienne Francophone), qui travaille en haut de ce bâtiment et près 
duquel nous étions intervenus en 2021 pour une interview sur la biodiversité lyonnaise, nous avait dit 
les voir posés très souvent. À suivre ! 
 

Il y a aussi des couples en-dehors de la ville, dans la Métropole de Lyon, mais hors les murs, par 
exemple à la raffinerie Total de Feyzin (suivis par Vincent GAGET depuis 2010), au complexe industriel 
de Saint-Fons (suivis par Jean-Michel BÉLIARD depuis 2014), et d'autres au nord-est de la ville. Hors 
-ïÔÒÏÐÏÌÅȟ ÔÒîÓ ÐÅÕ ÄÅ ÄÏÎÎïÅÓȟ ÓÉ ÃÅ ÎȭÅÓÔ ÕÎ ÃÏÕÐÌÅ ÁÕ ÂÁÒÒÁÇÅ ÄÅ Vaugris depuis quelques années 
(Loïc LE COMTE, Raphaël BARLOT), avec un nid quasiment sur la frontière Rhône/Isère. 
 

La première nidification connue dans la Métropole de LYON doit dater de 1992 au Barrage de Pierre-
Bénite (FLACHET in Base de données du CORA) avec une dizaine de couples sur un musoir. Les années 
suivantes, les pontes y ont été détruites par les passages répétés des tondeuses à gazon ! 
%Î άΪΪγȟ ÌÅ #ÅÎÔÒÅ ÄÅ 3ÏÉÎÓ ÐÏÕÒ /ÉÓÅÁÕØ 3ÁÕÖÁÇÅÓ ÄÕ ,ÙÏÎÎÁÉÓ ɉÁÕÊÏÕÒÄȭÈÕÉ Ìȭ(ÉÒÏÎÄÅÌÌÅ) est 
intervenu pour ÓÁÕÖÅÒ ÕÎ ÊÕÖïÎÉÌÅ ÓÕÒ ÌÅ ÔÏÉÔ ÄȭÕÎ ÃÈÝÔÅÁÕ ÄȭÅÁÕ ÄȭÕÎ ÓÉÔÅ ÄÅ 'ÅÒÌÁÎÄ ÅÎ ÃÏÕÒÓ ÄÅ 
démolition (DI NATALE in faune-rhone.orgɊȢ ,Å ÊÅÕÎÅ ÏÉÓÅÁÕ Á ïÔï ÒïÃÕÐïÒï ÇÒÝÃÅ Û ÌȭïÃÈÅÌÌÅ ÄÅÓ 
pompiers ! Cette donnée serait le premier cas connu de reproduction dans la ville de Lyon. 
 

 
Photo n°3 : le bâtiment du 18 rue Bichat, Lyon 2è, juin 2022 
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L'espèce niche, en général, en colonie, au sol, le nid étant une cuvette peu profonde abondamment 
ÇÁÒÎÉÅ ÄÅ ÖïÇïÔÁÕØȢ ,Á ÐÏÎÔÅ ÕÎÉÑÕÅ ÄÅ ÔÒÏÉÓ ɉά Û ήɊ ĞÕÆÓ Á ÌÉÅÕ ÎÏÒÍÁÌÅÍÅÎÔ ÄÅ fin mars à juin. La 
durée d'incubation est de 24-27 jours et les poussins sont semi-nidifuges, c'est-à-dire qu'ils sortent du 
nid au bout de quelques jours seulement. Ils sont indépendants à 35-40 jours environ. 
 

On peut donc situer les pontes lyonnaises dans les derniers jours d'avril. 
 

À noter la coïncidence des dates d'envol, entre le 26 juin 2021 pour Nexans 2021 (photo n°5), 23 juin 
pour Nexans 2022 (jeunes en vol notés par Régis POULET) et ici 23 ou 24 juin 2022.  
 
.ÏÔÏÎÓ ÅÎÆÉÎ ÑÕÅ ÌȭÕÔÉÌÉÓÁÔÉÏÎ ÄÅ Ôoitures plates sur des bâtiments modernes par des oiseaux, en 
reposoir diurne ou nocturne, ou même comme site de nidification, semble de plus en plus fréquente 
en Europe ou ailleurs, que ce soit par des laridés, des limicoles (bécasseaux, gravelots, pluvieÒÓȟ ÅÔÃȣɊ 
ÅÔ ÍðÍÅ ÐÁÒ ÄÅÓ ĞÄÉÃÎîÍÅÓ ɉTISSIER, MIRO, ADLAM, CHETAILLE & AUGIRON, Ornithos, à 
paraître). Les oiseaux y trouvent sans doute des espaces moins soumis aux dérangements urbains et à 
la prédation par les chats et les chiens. Ils doivent cependant disposer de zones de nourrissage pas trop 
ïÌÏÉÇÎïÅÓȟ ÃÏÍÍÅ ÉÃÉȟ ÄÁÎÓ ÌÅ ÃÁÓ ÄÅ ÌÁ ÒÕÅ "ÉÃÈÁÔȟ ÌÁ ÐÒÏØÉÍÉÔï ÄÅ ÌÁ 3ÁĖÎÅȟ Û ÌȭÏÕÅÓÔȟ ÅÔ ÄÕ 2ÈĖÎÅ ÅÔ 
ÄÕ ÃÏÎÆÌÕÅÎÔȟ Û ÌȭÅÓÔ ÅÔ ÁÕ ÓÕÄȢ 
 

 
Photo n°4 : Goéland leucophée, subadulte, 18 rue Bichat, Lyon 7è, juin 2022, Vanessa GAREL 

 

Conclusion  
Après avoir failli disparaître au début du XXè siècle à cause de la chasse et de la plumasserie, le Goéland 
leucophée a retrouvé des effectifs normaux en France et ailleurs, en bénéficiant de sa protection légale, 
mais aussi des décharges à ciel ouvert et de la pêche industrielle. Son implantation sur le littoral, mais 
ÁÕÓÓÉ ÌÅ ÌÏÎÇ ÄÅÓ ÆÌÅÕÖÅÓ ÅÓÔ ÂÉÅÎ ïÔÁÂÌÉÅȢ ,Á ÎÉÄÉÆÉÃÁÔÉÏÎ ÅÎ ÖÉÌÌÅ ÅÓÔ ÍÏÉÎÓ ÆÒïÑÕÅÎÔÅȟ ÍÁÉÓ ÁÕÊÏÕÒÄȭÈÕÉ 
ÂÉÅÎ ÄÏÃÕÍÅÎÔïÅȢ ,Á ÐÒïÓÅÎÃÅ ÄȭÅÎÖÉÒÏÎ έΪ Û ήΪ ÃÏÕÐÌes dans le département du Rhône et dans la 
-ïÔÒÏÐÏÌÅ ÄÅ ,ÙÏÎ ÅÓÔ Û ÎÏÔÅÒȟ ÁÖÅÃ ÍðÍÅȟ ÃÏÍÍÅ ÄïÃÏÕÖÅÒÔ ÒïÃÅÍÍÅÎÔȟ ÌÁ ÎÉÄÉÆÉÃÁÔÉÏÎ ÄȭÁÕ ÍÏÉÎÓ 
deux couples dans Lyon intra -muros. 
 

      Vanessa GAREL, Dominique TISSIER 
              bénévoles LPO-Rhône 
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Carte n°1 : le quartier de la rue Bichat entre Perrache et Confluence, flèche sur le n°18, source Google Earth 
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Photos n°5 & 6 : Goélands leucophées juv., à gauche Nexans, juin 2021, à, droite confluent, juin 2022, D. TISSIER 
 

NOTA ȡ ÅÎ άΪάΫȟ ÌÅÓ ÊÕÖïÎÉÌÅÓ ÏÎÔ ïÔï ÐÈÏÔÏÇÒÁÐÈÉïÓ ÁÕ ÓÏÌȟ ÌÅ ÊÏÕÒ ÄÅ ÌÅÕÒ ÅÎÖÏÌȟ ÄÁÎÓ ÌÁ ÐÁÒÃÅÌÌÅ ÁÕÊÏÕÒÄȭÈÕÉ 
occupée par les bâtiments de EM Lyon en construction. En 2022, les deux juvéniles (probablement du couple 
Nexans) ont été vus sur les balises du confluent, le 29 juin, avec les parents et au moins 3 autres adultes. Le même 
jour, trois autres juvéniles avec deux adultes (probablement ceux de la rue Bichat) ont été observés en vol au-
dessus du fleuve, devant le parc de Gerland. 

UCL 

Gare Perrache 

http://www.faune-rhone.org/
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Photo n°7 : Goéland leucophée adulte, Confluence, février 2020, D. TISSIER 
 

 
Photo n°8 : les bâtiments de la rue Bichat, le n°18 est le plus haut, source Google Earth 
 

Résumé : un couple de Goélands leucophées Larus michahellis a été trouvé nicheur en juin 2022 sur 

ÕÎ ÔÏÉÔ ÄÅ ÂÝÔÉÍÅÎÔ ÄȭÕÎÅ ÒÕÅ ÄÅ ,ÙÏÎ άèȢ #ȭÅÓÔ ÓÅÕÌÅÍÅÎÔ ÌÅ ÄÅÕØÉème couple nicheur connu de Lyon 

intra -muros, le premier nichant dans Lyon 7è depuis 2005. 
 

Summary: a pair of Yellow-legged Gulls Larus michahellis was found nesting in June 2022 on the roof 

of a building in a street in Lyon 2. It is only the second known nesting pair of Lyon intra -muros, the 

first nesting in Lyon 7 since 2005. 
 

Resumen : una pareja de Gaviotas patiamarillas Larus michahellis fue encontrada como nidificadora 
en junio del 2022 en el techo de un edificio en el distrito 2 de Lyon. Es la segunda pareja nidificadora 
conocida de Lyon « intra -muros », la primera que habìa sido descubierta, nidifica en el distrito 7 
desde el 2005. 
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Quelques données remarquables 
du printemps* 2022  

 
 
Voici quelques-unes des observations les plus remarquables rapportées dans la base faune-rhone.org 
pour la période du 1er février au 30 avril 2022 (rédaction : D. TISSIER). 
 

Ce printemps a vu une météo marquée par un fort déficit pluviométrique qui explique le bas niveau 
ÄÅÓ ÅÁÕØȟ ÆÁÖÏÒÁÂÌÅ ÁÕØ ÁÕ ÓÔÁÔÉÏÎÎÅÍÅÎÔ ÄÅÓ ÌÉÍÉÃÏÌÅÓȢ #ÅÃÉ ÅÓÔ ÌÉï Û ÌÁ ÒÁÒÅÔï ÄÅÓ ÖÅÎÔÓ ÄȭÏÕÅÓÔ ÅÔ 
ÌȭÁÂÓÅÎÃÅ ÄÅ ÖÅÎÔÓ ÆÒÏÉÄÓ ÖÅÎÕÓ ÄȭÁÒÃÔÉÑÕÅ ÅÓÔ ÓÉÇÎÅ ÄȭÕn changement climatique global.  
#ÏÍÍÅ ÄȭÈÁÂÉÔÕÄÅ ÄÁÎÓ ÃÅÔÔÅ ÃÈÒÏÎÉÑÕÅȟ ÎÏÕÓ ÅÓÓÁÙÏÎÓ ÄÅ ÃÏÍÂÉÎÅÒ ÕÎ ÏÒÄÒÅ ÃÈÒÏÎÏÌÏÇÉÑÕÅ ÄÅÓ 
citations et le classement systématique. 

 
3 Cygnes de Bewick  Cygnus c. bewickii sont notés à Miribel-Jonage le 15 mars (J.M. BÉLIARD). 
 

5ÎÅ ÖÉÎÇÔÁÉÎÅ ÄÅ ÃÉÔÁÔÉÏÎÓ Äȭ/ÕÅÔÔÅÓ Äȭ%ÇÙÐÔÅ Alopochen aegyptiaca est à noter toute la période à 
Miribel -Jonage et en val de Saône. Les oiseaux sont souvent par deux, voire un peu plus (max. 8). Deux 
citations dans des localités inhabituelles : une à Saint-Mamert le 21 février (Théo VIVENSANG) et une 
à Pommiers le 13 mars (Monique JANIN). 
De même pour le Tadorne de Belon  Tadorna tadorna aux mêmes sites. Mais est-il encore à classer 
dans les espèces rares ?  
 

Un Tadorne casarca  Tadorna ferruginea est noté à la Forestière le 23 mars (Théo BELLION, Johnny 
CLAUDE). Puis 4 oiseaux le 31 mars au même endroit (Nicolas NICO). Deux individus sont présents 
ensuite du 21 au 25 avril (Pascal GRANGE et al.) au même site (très prospecté). 
 

 
Tadorne casarca, Miribel-Jonage, mars 2022, Théo BELLION 

 

Une Bernache nonnette  Branta leucopsis est observée plusieurs jours en mars à Givors, puis à 
Miribel -Jonage. Probablement le même oiseau en mai, non bagué, et aussi à Arnas le 20 mai. 
0ÒÏÂÁÂÌÅÍÅÎÔ ÕÎ ÏÉÓÅÁÕ ïÃÈÁÐÐï ÄȭÕÎ ÐÁÒÃ ? 
 

Hors couples nicheurs de Miribel-Jonage où des poussins sont notés dès le 20 avril (Bastien 
MERLANCHON), notons quelques citations de Harles bièvres  Mergus merganser, un oiseau dans le 
secteur de la Feyssine toute la période (Christian FRÉGAT, Cyril SERRALTA, Sorlin CHANEL) avec 
parades de deux couples dès le 8 avril laiÓÓÁÎÔ ÐÅÎÓÅÒ Û ÕÎÅ ÒÅÐÒÏÄÕÃÔÉÏÎ ÑÕȭÏÎ ÖÅÒÒÁ ÄÁÎÓ ÎÏÔÒÅ 
ÃÈÒÏÎÉÑÕÅ ÄÅ ÌȭïÔïȟ ÕÎ ÏÉÓÅÁÕ Û ÌÁ 4ðÔÅ Äȭ/Ò ÌÅ ΫΪ ÆïÖÒÉÅÒ ɉ3Ȣ #(!.%,Ɋȟ ÐÕÉÓ ÕÎ Û 3ÁÉÎÔ-Romain-au-
Mont -Äȭ/Ò ÌÅ άΪ ÍÁÒÓ ɉ.ÁÔÈÁÎ -!,!6/,4)Ɋȟ ÄÅÕØ ÏÉÓÅÁÕØ Û #ÉÖÒÉÅÕØ-Äȭ!ÚÅÒÇÕÅÓ ÌÅ γ ÁÖÒÉÌ ɉ!ÒÎÁÕÄ 
LATHUILL E), un en vol au parc des berges du Rhône le 12 avril (D. TISSIER) et enfin deux à Jons le 29 
avril (J. CLAUDE). 

http://www.faune-rhone.org/
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Un Dendrocygne à ventre noir  Dendrocygna autumnalis traîne au Grand Large du 1er au 3 février 
(Loïc LE COMTE, Pierre-,ÁÕÒÅÎÔ ,%"/.$)$)%2ɊȢ ,ȭÅÓpèce, classée en catégorie E en France, vit en 
!ÍïÒÉÑÕÅ Û ÌȭïÔÁÔ ÓÁÕÖÁÇÅȢ 
 

Un couple de Canards mandarins Aix galericulata ÅÓÔ ÎÏÔï Û ÌȭïÔÁÎÇ 'ÕÉÎÅÔ ÄÅ &ÅÙÚÉÎ ÄÕ Ϋέ ÁÕ άέ ÁÖÒÉÌ 
au moins (Jean-"ÁÐÔÉÓÔÅ #(!22!4ɊȢ #ȭÅÓÔ ÌÅ ÐÒÅÍÉÅÒ ÃÁÓ ÄÅ ÒÅÐÒÏÄÕÃÔÉÏÎ ÐÒÏÕÖïÅ ÐÏÕÒ ÌÁ -ïÔÒÏÐÏÌÅ 
de Lyon et le département du Rhône, pour cette espèce asiatique classée en catégorie C. 
 

 
Canards mandarins, Feyzin, avril 2022, Jean-Baptiste CHARRAT : voir la vidéo sur : 
Mandarin ducks mating // Accouplement de canards mandarin - YouTube 
 

Un Grèbe à cou noir  Podiceps nigricollis est présent à Miribel-Jonage le 19 avril (Daniel AUBERT, J.M. 
BÉLIARD). 
 

22 citations de Grues cendrées  Grus grus dans la base Visionature, à partir du 17 ÆïÖÒÉÅÒ ÊÕÓÑÕȭÁÕ Ϋβ 
avril, mais plutôt en petits groupes (avec quand même un maxi de 100). 
 

Une Marouette ponctuée*  Porzana porzana est notée au Drapeau le 4 avril (J.M. BÉLIARD). 
 

Un seul Butor étoilé  Botaurus stellaris est observé régulièrement à Miribel-Jonage en février et 
ÊÕÓÑÕȭÁÕ Ϋί ÁÖÒÉÌ ɉÎÏÍÂÒÅÕØ ÏÂÓÅÒÖÁÔÅÕÒÓɊȢ 5Î Û !ÎÓÅ ÌÅ ή ÆïÖÒÉÅÒ ɉ0ÈÉÌÉÐÐÅ 0!$%3ɊȢ ; ÎÏÔÅÒ ÕÎ 
migrateur nocturne entendu à Villeurbanne le 16 février (S. CHANEL). 
 

Un Crabier chevelu  Ardeola ralloides arrive à Miribel-Jonage le 2 mai (L. LE COMTE), avant quelques 
données estivales. 
 

Quelques passages de Grands Gravelots  Charadrius hiaticula sont signalés dès le 20 mars (Olivier 
REYNARD et al.) principalement à Miribel -Jonage et à Arnas, tout avril et mai, mais aussi une citation 
ÁÕ ÐÅÔÉÔ ÂÁÓÓÉÎ ÄȭÏÒÁÇÅ ÄÅ 3ÁÉÎÔ-Exupéry le 27 avril (Hélène BALLAIS). 
 

Un Gravelot à collier interrompu  Charadrius alexandrinus est présent à Arnas le 29 mars (Hubert 
POTTIAU, Frédéric DOMENJOUD). 
 

Première Échasse blanche  Himantopus himantopus le 29 mars à Miribel-Jonage (Marcel CALLEJON), 
ÐÕÉÓ ÌÅ έΪ Û !ÒÎÁÓ ɉ'ÉÌÌÅÓ #/23!.$Ɋȟ ÍðÍÅÓ ÄÁÔÅÓȟ Û ÕÎ ÊÏÕÒ ÐÒîÓȟ ÑÕÅ ÌȭÁÎ ÄÅÒÎÉÅÒ ! Puis une bonne 
cinquantaine de citations dans la base, mais concernant très probablement les mêmes individus, aux 
mêmes sites et toute la période, avec de 2 à 10 oiseaux, et même un max de 14 (nombreux observateurs, 
habitués de ces deux secteurs). 
On en reparlera dans la chronique du prochain numéro, car il y a eu nidification de plusieurs couples 
dès la mi-maÉȟ Û ÌÁ &ÏÒÅÓÔÉîÒÅ ÅÔ ÁÕ $ÒÁÐÅÁÕȟ ÃÅ ÑÕȭÏÎ ÁÔÔÅÎÄÁÉÔ ÄÅÐÕÉÓ ÌÅ ÐÒÅÍÉÅÒ ÃÁÓ Û !ÒÎÁÓ ÅÎ άΪΫΫ 
ÑÕÉ ÓȭïÔÁÉÔ ÔÅÒÍÉÎï ÐÁÒ ÕÎ ïÃÈÅÃ ÄĮ Û ÌÁ ÍÏÎÔïÅ ÄÅÓ ÅÁÕØ ÄÅ ÌÁ 3ÁĖÎÅ ɉ4)33)%2ȟ 2/,,%4 Ǫ #/23!.$ 
2011, LE COMTE & TISSIER 2019). Pas encore de poussins observés fin mai, mais espérons un succès 
cette année, malgré les dérangements fréquents, en particulier à Miribel-Jonage à cause des 
promeneurs et des chiens ! À suivre !... 

https://www.youtube.com/watch?v=djpK7_XSXPY
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Échasses blanches, Miribel-Jonage, avril 2022, Patrick FOSSARD 
 

Un Pluvier doré  Pluvialis apricaria est noté à Vaugris le 13 février (L. LE COMTE) et le 9 mars en vol 
à Villeurbanne (S. CHANEL). 
 

Au moins 5 Bécassines sourdes  Lymnocryptes minimus Û ÌÁ 0ÅÔÉÔÅ #ÁÍÁÒÇÕÅȟ ÅÎ ÆïÖÒÉÅÒ ÅÔ ÊÕÓÑÕȭÁÕ 
14 mars (Simon PIQUÉ, Timéo CONSTANT et al.)Ȣ 3ȭÁÇÉÔ-ÉÌ ÄȭÏÉÓÅÁÕØ ÅÎ ÐÁÓÓÁÇÅ ÍÉÇÒÁÔÏÉÒÅ ÏÕ ÅÎ ÆÉÎ 
ÄȭÈÉÖÅÒÎÁÇÅȟ ÄÉÆÆÉÃÉÌÅ Û ÄÉÒÅ ÔÁÎÔ ÌȭÅÓÐîÃÅ ÅÓÔ ÄÉÓÃÒîÔÅ ! Une est notée à Arnas le 20 février, puis du 2 au 
14 avril (G. CORSAND, H. POTTIAU), mais est-ce bien la même ȩ 2ÉÅÎ ÁÉÌÌÅÕÒÓȟ ÍÁÉÓ ÌȭÏÉÓÅÁÕ ÅÓt 
ÔÅÌÌÅÍÅÎÔ ÄÉÓÃÒÅÔ ÑÕÅ ÂÉÅÎ ÄȭÁÕÔÒÅÓ ÄÏÉÖÅÎÔ ïÃÈÁÐÐÅÒ Û ÌȭÏÂÓÅÒÖÁÔÉÏÎ ! 
 
Nombreuses données pour le Chevalier sylvain  Tringa glareola du 19 mars au 18 mai, avec très 
approximativement 100 à 120 individus différents, à Arnas et à Miribel-Jonage, principalement à la 
Forestière qui attire bien les oiseaux, mais surtout les observateurs !... Mais aussi un oiseau à Pusignan 
le 24 avril (Paul !$,!-Ɋ ÅÔ ÕÎ ÁÕ ÂÁÓÓÉÎ ÄȭÏÒÁÇÅ ÄÅ 3ÁÉÎÔ-Exupéry le 7 mai (D. TISSIER). 
 

 
Chevalier sylvain, la Forestière, avril 2022, Pierre-Laurent LEBONDIDIER 
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On compte 20 citations de Chevaliers gambettes  Tringa totanus Û ÐÁÒÔÉÒ ÄÕ Ϋγ ÍÁÒÓ ÅÔ ÊÕÓÑÕȭÁÕ ΰ 
mai, à Miribel-Jonage et Arnas (G. CORSAND, Frédéric LE GOUIS, Jean NENERT, Anthony GUÉRARD, 
Louis AIRALE, Tom VELLARD, Vincent FRANCE-LANORD et al.). Mais, ces sites étant sur-prospectés, 
certains oiseaux sont évidemment signalés plusieurs fois par plusieurs observateurs et il est bien 
ÄÉÆÆÉÃÉÌÅ ÄÅ ÓÁÖÏÉÒ ÃÏÍÂÉÅÎ ÄȭÉÎÄÉÖÉÄÕÓ ÓÏÎÔ ÐÁÓÓïÓ ɉÐÅÕÔ-ðÔÒÅ άΫ ÄȭÁÐÒîÓ ÕÎÅ ÅÓÔÉÍÁÔÉÏÎ ÔÒîÓ 
ÁÐÐÒÏØÉÍÁÔÉÖÅɊ ÅÔ ÓȭÉÌÓ ÏÎÔ ÓïÊÏÕÒÎï ÐÌÕÓÉÅÕÒÓ ÊÏÕÒÓȢ 2ÉÅÎ ÁÉÌÌÅÕÒÓ ! 
 

Le Chevalier aboyeur  Tringa nebularia ÔÏÔÁÌÉÓÅ ÐÒîÓ ÄȭÕÎÅ ÃÅÎÔÁÉÎÅ ÄÅ ÃÉÔÁÔÉÏÎÓȟ ÄÕ άα ÍÁÒÓ ÁÕ άβ 
mai, dans les mêmes sites, en ajoutant le Grand Large, et par les mêmes observateurs ! Les données se 
rapportent à de 1 à 4 individus, mais un groupe de 15 le 25 avril à Arnas (J. CLAUDE, Vassily REACH). 
Une estimation donnerait 80 à 92 individus différents, mais de façon très approximative ! Ailleurs, un 
ÏÉÓÅÁÕ Û !ÎÓÅ ÌÅ έ ÁÖÒÉÌ ɉ&ÒïÄïÒÉÃ $/-%.*/5$Ɋ ÅÔ ÕÎ ÏÉÓÅÁÕ ÁÕ ÂÁÓÓÉÎ ÄȭÏÒÁÇÅ ÄÅ 3ÁÉÎÔ-Exupéry le 27 
avril (H. BALLAIS) et le 1er mai (D. TISSIER). 

 

 
Chevalier culblanc, la Forestière, mars 2022, Pierre-Laurent LEBONDIDIER 

 
Une cinquantaine de citations dans la base pour le Chevalier culblanc  Tringa ochropus, mêmes sites 
en ajoutant la Feyssine, Anse, du 8 février au 9 mai, mêmes dates, à un ÊÏÕÒ ÐÒîÓȟ ÑÕÅ ÌȭÁÎ ÄÅÒÎÉÅÒ ! Plus 
étonnant, un oiseau est noté à Saint-Andéol-le-Château le 20 février (Michel LOPEZ), 2 à Cours-la-
Ville le 6 mars (Elisabeth et Philippe RIVIÈRE), à Saint-Jean-Äȭ!ÒÄÉîÒÅÓ ÌÅ γ ÍÁÒÓ ɉ0ÁÓÃÁÌÅ '5).%4Ɋȟ Û 
Marennes le 27 (Kevin BILLON), à Saint-Andéol-le-Château (P. ADLAM, B. MERLANCHON) les 27 et 
31 mars et 3 avril, à Chassagny le 31 mars (B. MERLANCHON), à Fleurieux-sur-Ìȭ!ÒÂÒÅÓÌÅ ÌÅ έ ÁÖÒÉÌ ɉ-Ȣ 
JANIN), au parc de Gerland le 5 avril (D. TISSIER), à Corbas le 11, au vallon du Rossand le 12, à Saint-
Laurent-Äȭ!ÇÎÙ ÌÅ Ϋΰ ÅÔ Û 3ÉÍÁÎÄÒÅÓ ÌÅ Ϋβ ɉ0Ȣ !$,!-Ɋȟ Û 3ÁÉÎÔ-Jean-Äȭ!ÒÄÉîÒÅÓ ÌÅ Ϋέ ÁÖÒÉÌ ɉ&ÁÂÉÅÎ 
$5"/)3Ɋ ÅÔ ÌÅ Ϋγ ɉ*Ȣ .%.%24Ɋȟ Û $ÁÒÄÉÌÌÙ ÌÅ Ϋβ ɉ-ÉÃÈÁòÌ &/.4!).%ȟ !Ȣ '5O2!2$Ɋȟ ÁÕ ÂÁÓÓÉÎ ÄȭÏÒÁÇÅ 
de Saint-Exupéry le 21 (L. LE COMTE, DȢ 4)33)%2ɊȢ )Ì ÅÓÔ ÖÒÁÉ ÑÕÅ ÌȭÅÓÐîÃÅ ÆÒïÑÕÅÎÔÅ ÄÅÓ ÍÉÌÉÅÕØ ÕÎ 
peu différents de ceux des autres chevaliers. 
 
Seulement 5 Chevaliers arlequins  Tringa erythropus, souvent plus rares que les autres chez nous, 3 
à la Forestière le 17 avril et 2 à la Droite le 23 (M. CALLEJON). 
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On trouve 33 citations de Combattants variés  Philomachus pugnax dans la base, pour environ 25 
ÉÎÄÉÖÉÄÕÓ ÎÏÔïÓ ÄîÓ ÌÅ Ϋγ ÍÁÒÓ ÅÔ ÊÕÓÑÕȭÁÕ Ϋί ÍÁÉ ɉÍÁØÉ αɊȟ ÔÏÕÓ Û -ÉÒÉÂÅÌ-Jonage et Arnas, sauf un 
ÏÉÓÅÁÕ ÁÕ ÂÁÓÓÉÎ ÄȭÏÒÁÇÅ ÄÅ 3ÁÉÎÔ-Exupéry le 21 avril (L. LE COMTE, D. TISSIER). 
 

Un groupe de 28 Courlis corlieux  Numenius phaeopus passent à Arnas le 6 avril (T. VELLARD), un 
oiseau est au Grand Large le 10 avril et à Miribel-Jonage le 30 (M. CALLEJON). 
 
Beau passage de 2 à 6 Bécasseaux de Temmin ck*  Calidris temminckii du 5 au 8 mai, à la Forestière, 
au Drapeau (Alexandre AUCHÈRE, L. LE COMTE, M. CALLEJON, S. PIQUÉ, L. AIRALE,) et au Pré de 
*ÏÕØ Äȭ!ÒÎÁÓ ɉ'Ȣ #/23!.$ȟ &Ȣ ,% '/5)3ɊȢ 
 

Mais seulement un Bécasseau minute  Calidris minuta le 8 mai à Arnas (F. LE GOUIS) et un du 14 au 
19 mai à Miribel-Jonage (S. PIQUÉ, H. POTTIAU, A. AUCHÈRE, P. GRANGE, J.M. BÉLIARD, D. 
AUBERT, L. LE COMTE). 
 

Deux Bécasseaux variables  Calidris alpina sont notés le 13 mars à Arnas (G. CORSAND) et un ou 
ÄÅÕØ ÓÅÍÂÌÅÎÔ Ù ÁÖÏÉÒ ÓïÊÏÕÒÎï ÊÕÓÑÕȭÁÕ άά ÍÁÉ ɉ'Ȣ #/23!.$ȟ &Ȣ ,% '/5)3ȟ *ÅÁÎ-Yves RAVINET et 
al.). Un oiseau est noté à Miribel-Jonage du 21 au 24 mars, puis deux le 4 avril (J. CLAUDE, J.M. 
BÉLIARD, D. AUBERT, J.Y. RAVINET, L. LE COMTE). 
0ÁÓ ÄȭÁÕÔÒÅÓ ÅÓÐîÃÅÓ ÄÅ ÂïÃÁÓÓÅÁÕØ ÐÌÕÓ ÒÁÒÅÓȟ ÃÅ ÐÒÉÎÔÅÍÐÓȟ ÎÉ ÄÅ ÂÁÒÇÅ ! 
 

 

Une Cigogne noire Ciconia nigra est de passage très précoce la 27 février à Saint-Priest (Véronique 
REMYOT), une au-dessus de Villeurbanne le 7 mars et le 4 avril (S. CHANEL), au-dessus de Bron le 9 
mars (L. LE COMTE), une à Saint-Vincent-de-Reins le 16 mars (Martine et Christian RECOURBET), 
une le 10 avril à Dracé (Nicolas MARMET) et une à Marnand le 7 mai (Denis VERCHÈRE, Nathalie 
FOURNIER, Sylvie GRALL et Luc CHARVET). 
 

Notons une soixantaine de citations pour la Cigogne blanche  Ciconia ciconia, un peu partout et toute 
la période, avec parfois plus de 150 oiseaux ensemble ! Plusieurs sont baguées, souvent avec des bagues 
noires posées en Allemagne (par exemple ci-dessous bague A9304 contrôlée à Saint-Priest le 5 février 
(D. TISSIER)). 
 

 
Cigogne blanche, oiseau bagué, dans un groupe de 43 oiseaux avec des Hérons garde-ÂĞÕÆÓȟ ÌÅ ί ÆïÖÒÉÅÒȟ ÍÁÉÓ 
noté dès le 4 par les agriculteurs du secteur, Manissieux, Saint-Priest, D. TISSIER. 
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Une Sterne caspienne * Hydroprogne caspia passe à Arnas le 6 avril (G. CORSAND, F. LE GOUIS).  
Mais paÓ ÄȭÁÕÔÒÅ ÅÓÐîÃÅ ÄÅ ÓÔÅÒÎÅ ÐÌÕÓ ÒÁÒÅ ÃÅ ÐÒÉÎÔÅÍÐÓ ! 
 

Premières Sternes pierregarins  Sterna hirundo le 29 mars au Grand Large (M. CALLEJON) et le 6 
ÁÖÒÉÌ Û !ÒÎÁÓ ɉ&Ȣ ,% '/5)3Ɋȟ Û ÐÅÕ ÐÒîÓ ÁÕØ ÍðÍÅÓ ÄÁÔÅÓ ÑÕÅ ÄȭÈÁÂÉÔÕÄÅȢ 
 

3 Guifettes leucoptères*  Chlidonias leucopterus passent à Miribel-Jonage le 3 mai (J.Y. RAVINET) et 
une est notée au Grand Large le 13 (J.M. BÉLIARD). 
 

 
Guifette leucoptère, la Droite, Miribel -Jonage, mai 2022, Jean-Yves RAVINET 

 
 
Passons aux rapaces, si appréciés par de nombreux naturalistes  !  
 
Beau passage du Balbuzard pêcheur Pandion haliaetus avec 48 oiseaux signalés du 5 mars au 19 mai, 
dans des sites bien prospectés, mais aussi avec de nombreuses données dans les Monts du Lyonnais, 
le barrage de Vaugris et le sud-est du département. 
 

Un Aigle botté  Aquila pennata en forme claire est noté à Saint-Romain-de-Popey le 17 avril (Julien 
POIZAT). Un en forme sombre est observé à Saint-Christophe le 23 avril (J.M. BÉLIARD) et un autre 
ÓÏÍÂÒÅ ÄÁÎÓ ÌÅ ÓÅÃÔÅÕÒ Äȭ!ÖÅÎÁÓ ÌÅ Ϋή ÍÁÉ ɉ*Ȣ-Ȣ "O,)!2$ȟ "ÅÒÎÁÒÄ 0/.#%!5ȟ -Ȣ &/.4!).%ɊȢ 5Î 
autre, encore une forme sombre, passe par Pusignan le 21 mai (D. TISSIER, Julie RUFFION). 
 
Un Aigle royal*  Aquila chrysaetos immature de 2è année calendaire, est noté à Dardilly le 26 mars 
(Bruno GONTIER), belle observation de cette espèce bien rare dans la région ! 
 
Un possible Élanion blanc*  Elanus caeruleus est noté à Sourcieux-les-Mines le 28 février (Fabrice 
,!&/.$Ɋȟ ÕÎ ÁÕÔÒÅ ÐÏÓÓÉÂÌÅ Û -ÉÏÎÓ ÌÅ άέ ÍÁÒÓ ɉ-ÉÃÈÅÌ ,/0%:Ɋȟ ÓÏÕÓ ÒïÓÅÒÖÅ ÄȭÈÏÍÏÌÏÇÁÔÉÏÎ #(2Ȣ 
Un oiseau à Décines-Charpieu le 9 avril (P. ADLAM) et un à Saint-Bonnet-des-Bruyères le 4 mai (Alain 
GÉROUDEL). Belle série pour cette espèce très rare mais en expansion en France ! 
 
On trouve une quinzaine de citations de Faucons émerillons Falco columbarius, du 2 février au 19 
ÁÖÒÉÌȟ ÐÒÉÎÃÉÐÁÌÅÍÅÎÔ ÄÁÎÓ Ìȭ%ÓÔ ÌÙÏÎÎÁÉÓ Û ÌȭÏÃÃÁÓÉÏÎ ÄÕ ÐÒÏÇÒÁÍÍÅ |ÄÉÃÎîÍÅ ɉ0Ȣ !$,!-ȟ #Ȣ -)2/ȟ 
C. FREY et al.). Difficile de différencier les hivernants, encore là, des migrateurs de passage qui 
remontent vers le nord !  
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Belle série pour le Faucon kobez  Falco vespertinus à des dates classiques : 2 oiseaux à la Forestière le 
29 avril (N. NICO) et un le 2 mai (L. LE COMTE). Puis les 4-5-6 mai (sans doute le même oiseau, 
femelle adulte) (Yves THONNERIEUX, T. CONSTANT, Laurent MANDRILLON, A. AUCHÈRE, S. 
PIQUÉ, Thomas et Léo TRIOL). Enfin un en vol au-dessus de Villeurbanne le 19 mai (S. CHANEL). 
 

 
Faucon kobez, la Forestière, Miribel-Jonage, avril 2022, Nicolas NICO 

 
Un Faucon sacre*  Falco cherrug est trouvé le 17 mars à Meyzieu, Est lyonnais, par Paul ADLAM, Eloïse 
3/5#(O ÅÔ -ÁÕÄ ,!*!2! ɉïÑÕÉÐÅ |ÄÉÃÎîÍÅɊȟ ÐÕÉÓ ÒÅÖÕ ÌÅ ÍðÍÅ ÊÏÕÒ Û 'ÅÎÁÓ ɉ,Ȣ ,% #/-4%ȟ 3Ȣ 
PIQUÉ, Jonathan JAFFRÉ, Johann CANEVET, H. POTTIAU, S. CHANEL), et le lendemain à Genas 
(Adrien #(!2"/..%!5ɊȢ ,ȭÏÉÓÅÁÕȟ ÅÎ ÐÌÕÍÁÇÅ ÄÅ ÐÒÅÍÉÅÒ ÈÉÖÅÒȟ ÎÅ ÐÏÒÔÅ ÎÉ ÂÁÇÕÅÓȟ ÎÉ ÌÁÎÉîÒÅÓ ÏÕ 
grelots. Ceci, son âge et son comportement assez farouche, laissent probable une origine sauvage, 
cependant jamais certaine avec cette espèce souvent détenue par des fauconniers.  
 

 
Faucon sacre, Genas, mars 2022, Loïc LE COMTE. Noter les liserés clairs aux plumes de vol. 
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La tête très claire, les barres sous-ÁÌÁÉÒÅÓ ÔÒîÓ ÐÅÕ ÍÁÒÑÕïÅÓ ÅÔ ÌȭÝÇÅȟ ÐÏÕÒÒÁÉÅÎÔ ÌÁÉÓÓÅÒ ÐÅÎÓÅÒȟ 
hypothèse certes très peu probable, voire un peu fÁÒÆÅÌÕÅȟ ÑÕȭÉÌ ÐÏÕÒÒÁÉÔ ÓȭÁÇÉÒ ÄÕ ÍðÍÅ ÏÉÓÅÁÕ ÖÕ ÅÎ 
août 2021 (voir TISSIER 2021, Ìȭ%ÆÆÒÁÉÅ 55 et ornithomedia.com 2022), en migration aller, puis retour, 
dans le même secteur. Celui-ci avait, en effet, les mêmes caractères et était aussi sans lanières. La mue 
ÁÎÎÕÅÌÌÅ ÃÏÍÐÌîÔÅ ÎȭÁ ÌÉÅÕ ÑÕȭÅÎ ïÔïȟ ÅÎ ÄÅÕØÉîÍÅ ÁÎÎïÅ ÃÁÌÅÎÄÁÉÒÅȟ ÅÔ ÌÅÓ ÊÅÕÎÅÓ ÇÁÒÄÅÎÔ ÌÅÓ ÐÁÔÔÅÓ 
gris-ÂÌÅÕ ÐÅÎÄÁÎÔ ÐÌÕÓ ÄȭÕÎ ÁÎ ɉ&/23-!. άΪΫαɊȢ 
La vérité ne sera probablement jamais connue ! 
 

 
Faucon sacre, Genas, mars 2022, Loïc LE COMTE. Noter la tête très claire et le bec gris-bleu. 
 

 
Faucon sacre, Genas, mars 2022, Loïc LE COMTE. Noter la coloration des pattes et du bec. 
 

!ÐÒîÓ ÌȭÏÂÓÅÒÖÁÔÉÏÎ ÄÕ ÊÅÕÎÅ ÄÕ Ϋer août 2021 dans ce même secteur (TISSIER in supra), qui semblait 
ÐÏÕÖÏÉÒ ðÔÒÅ ÁÕÓÓÉ ÄȭÏÒÉÇÉÎÅ ÓÁÕÖÁÇÅȟ ÃÅÔÔÅ ÐÌÁÉÎÅ ÁÌÌÕÖÉÁÌÅ ÅÓÔ ÄÏÎÃ ÔÒîÓ ÆÁÖÏÒÁÂÌÅ ÁÕØ ÒÁÐÁÃÅÓȟ ÁÖÅÃ 
busards (les 4 espèces), Vautour percnoptère Neophron percnopterus, Milan royal Milvus milvus, Aigle 
botté, Circaète Jean-le-Blanc Circaetus gallicus, Faucon pèlerin Falco peregrinus, Faucon émerillon, 
OÌÁÎÉÏÎ ÂÌÁÎÃȣ ÅÔ ÌÅÓ ÁÕÔÒÅÓ ÅÓÐîÃÅÓ ÐÌÕÓ ÃÏÍÍÕÎÅÓ ! 


